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LA FAILLITE
DE L'ALLEMAGNE

La guerre en Anatolie

« Enfin, nous çvflns fait failliteU
©etta affîelië-réclame d'un grand
magasin de confections cherchant,
Sous prétexte de vente forcée à deS
pPil très ddiix; S èëôuier des
fetocKs invendus, s'étalait il y a

quelque cinquante ans sur toutes
les murailles de la ville où conl*>

mercail Cé négociant malin; Au-
jourd'hui, le Reich se prépare à

pousser le même cri dé safcisfac-
fioq ; « Bnflri* nous avons fait fail-
liU î » Dans l'espèce, il s'agit non
pas de liquider au meilleur prix
des marchandisea restant pour
fcskiet Hîaîs d'apurer deâ Comptes,
en réglant des dettes jugées trop
embarrassantes. Et le meilleur
moyen d'arriver là qu'ont trouvé
ces « bons » Allemands, si chers à
tous les pacifistes d'extrême gau-
ehe, c'est de ne rien payer du tout,

Îîràce à une bonne faillite, naturel-
ement aussi frauduleuse que pos-
sible.
Du reste 5 on devait s'y attendre,

far ie cOiip a été monté de longue
date. Et le jour que la faillite sera

déclarée officiellement, on n'aura
pas ie droit de s'en estomirer ou de
s'en indigner, Car les avert ssemenls
n'ont pas manqué. Les Allemands
et leurs amis ont assez joué du
spectre de la banqueroute, comme
d'Un diable i}U'ôn tient en réserve
t'aiis une boîte à surprise pour
que, au moment où celui-ci sor-
tira enfin subitement) on rte Con-

çoive aucun étonnemsnt de son

apparition.
Quand elle a été condamnée à

payer les indemnités auxquelles
feiie était tenue en raison de l'a-

gression qu'elle avait préméditée
et des dévastations effroyables dont
ses hordes s'étaient rendues coupa-
bles, l'Allemagne a commencé à

geindre qu'elle succomberait sous

le faix des charges financières que
lui imposaient les vaiuqueurs par
tme paix qu'elle incriminait de
violence mais dont Bainville a pu
dire et le mot a fait fortune —

ffti'elle « était trop douce dans ce

qu'elle avait de dur ». Elle attestait
le ciel que les soixante millions
d'habitants du Reich allaient être
plongés dans la dernière des misé-
res. Il était donc indispensable de
reviser le traité si les Alliés vou-

laient que l'Allemagne lût à même
de faire honneur à ses engage-
ments. L'Allemagne trouva immé-
diatement des avocats d'office pour
plaider sa cause et bientôt ses do-
îéances devinrent corps de doc-

'

trine grâce à eux,

De tous, le plus en vue est cer-
tainemçnt M. John-Maynard Key-
fies, lequel, dans un livre qui fit
scandale à l'époque, déclarait qu'on
demandait Г « impossible » à l'Ai-

lemagne ; qu'en « négligeant Vanité j
économique de l'Europe», on ren- j
dait le traité illusoire et, finale-
ment, posait ce bel aphorisme :

« Le traité doit être rais en har-
monie avec les nécessités écono-

miques ou il ne sera pas. » Il a

tellement fait sienne la thèse de la
faillite normale de l'Allemagne, si
les Alliés ne passaient pas aux pro-
lits et pertes les deux tiers au

moins de leur créance, sans cornp-
ter d'autres « redressements », qu'on
peut, à propos de lui et de l'Aile-
magne, poser le probième ciassi-

que de la genèse réciproque de la

poule et de l'œuf.
La première édition du livre de

M. Keynes, qui fit scandale alors,
est de novembre 1919. Depuis, le
savant professeur à l'université de

Cambridge n'a cessé de prophétiser.
Dernièrement encore, il déclarait
dans la Norddeutsche Allgehieine
Zéitung : « A un moment donné

qui se placé entre février et août

1922, l'Allemagne deviendra infail-
liblsment insolvable. » Mais ce n'est
pas seulement M. J. M. Keynes^
les doctes économistes de son école
qui se lancent dans ces prédictions
sinistres ; les Allemands font cho-
rus. Le chancelier \Vj$h a déclaré

au correspondant du Dciilg Mail
que le niomerit de l'insolvabilité
est imminent. M. tîhrig* directeur
de la Ëiscorito b esellscnaft, certifie
que les conditions de l'ultimatum
ne sauraient être remplies sans

acculer l'Allemagne à la faillite. M.
M. Stresemadn, le chef du parti
populiste, appelle de tous ses

voéux la catastrophe. Hugo Stinnes,
le milliardaire magnat de i'électri-
cité et tous les ploutocrates aile-
mands s'en réjouissent.
Pour que l'Allemagne puisse

payer, il faut lui octroyer remises
sur remises, car elle n'a pas le
sou ; il faut lui attribuer la Silésie
tout entière» une et indivisible, sb
non son industrie est ruinée; il
faut lever toutes les sanctions,doua-
nières, économiques et militaires ;
il faut que chacun de3 Alliés lui
accorde chez soi le traitement de la
nation la plus favorisée, il faut...
Que ne fauMl pas? Autrement le
Reich ferme boutique.
Il y a longtemps déjà que l'Aile-

magne a envisagé sa farlite moné-
taire ou, pour mieux dire, qu'elle
l'a provoquée. Le mark s'est ef-
fond ré. A New-York et à Londres,
il vaut un sou; un cent ou 1|2
penny. La Bourse de Berlin est
fermée provisoirement. Mainte-
nant, c'est la banqueroute géné-
raie qui va jouer. Mais en admet-
tant que la « catastrophe » se pro-
duise au printemps, ou même
avant, les Alliés et notamment la
France ne manqueront de gages
sur lesquels ils seront libres de
mettre arrêt-saisie pour assurer

la validité de leurs créances. Les
richesses réelles de l'Allemagne
resteront : il n'y aura qu'à mettre
la main dessus. Et il s'agit non seu-

lement des valeurs-or, mais des
mines, des chemins de fer,etc. Il n'y
aura qu'à appliquer à l'Allemagne
les dispositions du Code relatives
aux débiteurs qui font banque-
route. La théorie du gage est
non moins de droit international
que de droit commun

A. de La jonquière.
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AFFAIRE DU COMPLOT
(Communiqué officiel)

Vonstantinople, le 17. TЯ.В.
Ij 'Officier Général Сontman-

dunt en chef des Forces Al-

liées d'Occupation de Turquie
est heureuse d'annoncer que
les autorités turques ayant
coopéré loyalement pendant la
semaine écoulée à donner suite

aux ordres promulgués et

ayant livré certaines des per-
sonnes exigées, la limite de

sept jours a été maintenant
( nnulée sous les conditions
suivantes :

a) Que les autorités turques
continueront leurs efforts pour
livrer les autres personnes
exigées ;
b) Qu'une organisation si-

milaire menaçant la tranquil-
lité de la ville ou la sécurité
des troupes Alliées d'occupa-
lion ne sera tolérée.
Si ces conditions sont rem-

plies, les habitants de la ville

peuvent être assurés que toute
considération leur sera témoi-

gnée dans l'exeéfiice de leurs

occupations paisibles.

Union nationale dss Combattants
Les membres du comité sont

priés de bien vouloir sô réunir le
mardi 20 courant dans les condi-
tions habituelles. (Présence indis-
pensable.) .

Communiqué officiél hellénique
15 septembre

Sar le front, calme.
Va détachement ennemi a tenté de

cbuper à Siûri-IIissar nos lignes de
Communications, mais il a été poursuivi
êt il a pPis la direction du sud.

Négociations de
paix (?)

On mande d'Athènes au Néolo-
gos que des télégrammes reçus au

ministère des affaires étrangères
informent le gouveraement qu'une
grande activité est déployée en

Europe par certains cercles dési-
reux de profiter de la fin de la
bataille du Sakaria pour tenter
цпе intervention en vue de négo-
dations de paix.
bs médecins grecs au front
Par décision du conseil médical, ap-

prouvée par l'éphorie des Etablissements

philanthropiques grecs, les chirurgiens et

médecins Drs Sourdeos, Pappas, Th Pap-
padopoulos, J. Pappadnpoulos, Ploumos

ainsi que deux médecins externes de l'hô-

pital de Yédi Koulé se rendront au front.

Chacun de ces médecins sera accompa-

gné d'un groupe de 4 à 5 infirmières

ayant à leur téta une infirmière en chef.

Los opérations grecques
Le Djagadamard apprent de Londres

que l'offensive hellénique va reprendre in-

cessamment et qu'elle ne s'arrêtera pas

avant d'avoir atteint son objectif.
*
* *

On télégraphie i'Athènes au Néologos
que, d'après les nouvelles du front, lé-

tablissement de la ligne grecque en deçà
du Sakaria s'est fait dans de telles con-

dilions d'ordre que le transfert des bles-

sés, du butin et des pr sonniers a pré-
cédé ce déplacement militaire.

*
% •*

^Rome, 17. A.T.I. — On apprend de

bonne source que les opérations militaires

en Anatolie ne présentent pas une très

grande importance. Il paraît, dit le Cor-

riere delta Sera que les belligérants
sont fatigaés et que, s'étant rendu

compte que la gaerre ne finira pas de si-

LES HATINALES

Nos abonnés, dont l'abonnement
expire, sont pkgf de vouloir bien
le renouveler à-temps afin d'éviter
toute interruption dans l'envoi du
journal.

Les vacanc&t vont finir. Les vacances

sont finies, l'est la question du jour aussi

bien dans le inonde de ceux qui en

prennent qne dans le monde de ceux qui
se con:entent d'en,parler. Comme nous

en causions, hier, dans la garçonnière
d'un vieux beau, cet homme, qui est un

profond psychologue, énuméro certaines

petites formalités utiles à remplir au

retour des vacances, si l'on veut en re-

tirer toat le bénéfice moral qu'elles corn-

portent.
Je les transcris comme suit :

Ne dites pas : « J'ai été volé comme

dans un bois. Je ne retournerai plus
dans ce pays. »

En effet, dans ce cas, on ne manque-

rail pas de vous prendre pour une poire.
*** Ne dites pas non plus : i J'ai dé-

couvert un coin délicieux et pas cher. »

On penserait alors que vous êtes allé à

l'économie.

^ Ne soyez pas trop lyrique en dé-

crivant les sites que vous avez pu visiter

Les impressions pittoresques sont, en

effet, réservées aux personnes qui n'ont

pas le moyen daller au Casino.

*** Par contre il est bon que vous

n'ignoriez rien du Casino, du Club ou de

la plage où vous avez passé vos va-

cances

,% Dites : * Quel bon moment j'y ai

passé ! Un soir j'y ai perdu mille livres

on cinq mille. A la rigueur, ça peut

faire supposer que vous les avez eues. »

Le nom dun croupier, cité d un

moment opportun, peut vous valoir beau-

coup de considération. Ce sont d'ailleurs

les seules relations estivales dent il con-

oient de vous vanter.
Vous pouvez dire : « Ça fait plai-

sir de se retrouver chez soi. » Même si

vons ne le pensez pas, ces goûts d'homme

d'intérieur rtv peuvent que vous honorer.

tôt, ils ce s'exténuent plus dans des com-

bats trop sângiafitSj

Rome, 17/Л T I. — La plupart dès

journaux analysant la situation militaire
en O ient, affirment que l'effusion de

sang qui a eu lieu jusqu'ici en Anatolie,
n'a abouti à aucun résultat concret.

La presse italienne exprime l'opinion
que l'intervention extérieure est à l'henre

actuelle absolument nécessaire pour dé-
terminer les belligérants à chercher les
bases d'un accord équitable répondant
en môme temps aux exigences des inté-

Tôt? généraux en Orient.

Commentaires français
Pari?, 16. A.T.I.— Les journaux pari-

siens, parlant do la situation militaire en

Anatolie,coient qu'il n'y aura plus de

combats importants entre les Grecs et

les Turcs avant un laps de temps assez

long. Le Petit Parisien déclare que les

d'éloigner l'ennemi de sa ligne de retraite

et de le pousser dans rfne région défavo-

rable, afin de l'y anéantir, notre état-

major en occupant Sivri-Hissa» — point
si important sur la ligne de retraite des

Hellènes — a accompli un grand pas

dans le sens du but poursuivi En effet,
l'adversaire se verra obligé de changer sa

ligne de retraite, c'est-à-dire qu'il ne

pourra pas continuer à se r- tirer vers la

ligne Eski-Chéhir-Seyd-Ghazi
Dans ces conditions, l'armée grecque

a le choix entre ces deux alternatives ".

accepter çne nouvelle bataille, ou — au

cas où elle n'oserait pas se décider à

adopter ce parti,— renoncer à une re-

traite vers Seyd-Ghazi-Eski-Chéhir, pour

essayer de se retirer vers la ligne Kota-

hia-Afion-Kara-HEsar.

La seconde alternative comporte

prasqu'autant d'aléas que la première. 11

. est curieux de voir comment l'ennemi
' cherchera à sortir de cette souricière.

Précisions laconiques
j De VAkcham :

j D'après nos informations puisées à une

belligérante sont à court de moyens fi- 1 source authentique, la situation militaire

nanciers et de matériel de guerre.
D'autres journaux français sont en fa-

veur d'une intervention des Alliés pour
hâter la conclusion d'un accord en

Orient et l'établissement d'nne période de

paix sous la garantie collective des Alliés.

Commentaires italiens
Rome, 17. Л.Т.1. — On annonce de

bonne source que les pertes des Grec

s'est tout à fait précisée. Seulement, nos

communiqués officiels sont plutôt laconi-

ques, voulant éviter toute révélation au

su jet des opérations militaires ultérieures.

Des informations reçues par les cercles

helléniques, il semblait ressortir que l'ar-
mée grecque allait se maintenir sur la

ligne de Sivri-llissar. Mais notre commu-

niqué officiel annonçant la réoccupation
de Sivri-Hissar, on doit en déduire que le

plan hellène de se maintenir sur la pre-

dans la bataille de Sakaria s'élèvent à .
niière ligne de défense est à l'eau. Il est

18.000 hommes.Outre cela,les pertes sn; d°nc Pra
,

b»bie lcs

.
! cheront à défendra la ligne Esbi-Chéhir

matériel de guerre et prisonniers sont Savd . ah37L Mfli„ Гягтря hellène —t qui
également très lourdes.

La presse italienne dit que l'offensive

Sayd-Ghazi. Mais l'armée hellène
n'a pas encore atteint Sivri-Hissar —

pourra très difficilement effeetner sa re

contre Angora no pouvait être continuée [ * га: 'е entre la ligne Angora-Ldd-Chéhii
et Sivri-Hissar

tant au point de vue purement militaire Cette retraite s'effectuera peut-être
qu'en ce qui concerne les finances né- •

par 1е8и^ } et en ce cas, les Hellènes ne

cessaires pour la continuation de la cam-
'
sauraient s'arrêter que sur la ligne d'Ôu-
chak.

pagne.
Parlant de cette situation, la presse

italienne affirme que l'émission de non-

veaux billets par le gouvernement d'A-
thenes est inévitable.

Communiqué nationaliste
I5 septembre

La poursuite continue.

Nos forces qui, à l'aile gauche, ont oc-
cupé Sivri-Hissar, ont^ infligé d£ gran-
des pertes à l'ennemi à qui elles ont pris
pièsde 100 ; prisonniers — dont 2 offi-

ciers—ainsi qu'ane grande quantité d'ar-

mes, de vivres, de bêtes et d'automcbi-

les. A Sivri-Hissar, près de 400 villageois
emprisonnés par l'ennemi unt été délivrés.

L'opinion turque
La souricière !

Du Teuhidi-Efkiar :

Il ne suffisait pas d'avoir jeté les Hellè-

nés sur l'autre rive du Sakaria. La pour-
suite devait avoir lieu à l'ouest du jSaka-
ria, dans les plaines et sur le terrain

montagneux de Sivri-Hissar. Cette pour-
suite est en train de s'effectuer.

Oui, c'est sur la rive occidentale que

peut avoir lieu la poursuite proprement
dite, celle qui est destinée à briser la со-

tonne vertébrale de l'ennemi. Pour y

échapper, celui-ci cherchera à atteindre

ia première ligne de défense où il jugera
qu'il lui serait possible de se maintenir.

Car plus la retraite sera longue, plus la

partie battue en sera préjudiciée.
Von der Goltz a donné son opinion sur

les inconvénients moraux et matériels
d'une retraite prolongée.
Vuilà pourquoi l'armée hellène a inté-

rèt à se soustraire le plus rapidement
possible à cette poursuite, tandis que l'in-

térèt de la nôtre est de ne pas lui laisser

un ins ant de répit. L'occupation de Si-

vri-Hissar — qui aura pour conséquence
une prolongation de la retraite et de la

poursuite—constitue un nouveau coup

important pour l'ennemi. Ga dernier ne

pourra plue créer une ligne de défense et

de résistance sur le terrain montagneux
situé an nord et au snd d? cette loéahté.

Pressé de "toutes^parts, il-cherchera à. et

retirer dans

Mais que l'armée hellène se retire par
la première ou la seconde de ces routes,
elle sera, dans l'un comme dans l'autre
cas talonnée par les nationalistes. 11 est

donc certain que le.î Hellènes seront for-
tement malmenés. En outre, l'année
grecque, qui disposait jusqu'ici de la su-

périorité en armes et en munitions, l'a

perdue.
Autres précisions

D'après l 'Akcham, les cercles militai-
res turcs s'exprimeraient ainsi an sujet
de ia situation créée pour b hellènes

parla réocupation de Sivri-Hissar.
— La réoccupation de S' 1 ri-Hissar par

nos troupes peut donner u0 " niée de la

défaite subie par les Hellènes, car si la

retraite de ces derniers n'avait pas été

désordonnée, Us auraient pu certaine-
ment organiser une ligne de défense sur

les hauteurs de Sivi-Hissar. Si même les
Hellènes avaient choisi comme position
de défense la ligne Eski-Chéhir-Sey-
Ghazi, ils auraient dû*quand même tenir

pendant quelque temps à Sivri-Hissar

pour permettre aux troupes de se regrou-
per à Eski-Chéhir.

Du fait de l'occupation de Sivri-Hissar
par nos forces, les Hellènes se trouvent
avoir perdu aussi la ligne de Seyd-Ghazi
Par conséquent, il ne reste plus aux

Grecs qu'à se retirer sur la ligne Kutahia-
Afion-Karahissar.

Mais on ne saurait admettre que cette,
retraite elle-même ait chance de s'effec-
tuer en bonne ordre et sans de graves
pertes. Par ailleurs, il est également dou-
teux que les Hellènes réussissent à se

maintenir même sur la ligne Kutahia-
Afion-Karahissar.

JH'WI

â la cour maritale anglaise
Le procès Torlakiaa

Me Haïdar Rifaat. — Connaissez-vous
le Dr Aghadjanian ?
Le Dr Conos.— Je sais que c'est an

immigré venu de Russie.
— Le I)r Aghadjanian est-il ce Dr

Aghadjanian qui a tué le ministre de la
justice, Ь président du conseil et ter pré-
sident du parlement d'Azerbaïdjan ?

Le président.— Qu'avez-vous dit? •

Est-ce là une accusation, ou un tribu-
nal, a-t-il prononcé une sentence à cet

égard ? Si c'est sur de simples soupçons
que vous parler ainsi, vons n'en avez pas
pas le droit.

Le Dr Conos.—Le professeur Aghadja-
nian est une personnalité très honorable.

*
* *

A l'audience suivante, le président dé-
clara que les débats seraient remis, le
procureur général lieutenant Rikatsion
Hati devant partir pour Londres.
Le professeur Aghadjanian présente an

président une requête. Le président dé-
clare qu'elle sera prise en considération
le lendemain même, avant la reprise des
débats.
Voici cette requête :

Monsieur le président,
Le 12 courant, je quittai la cour таг-

tiale, après avoir fait ma déposition an

sujet des points du procès se rapportant
à la médecine.
En mon absence, Me Haïdar Rifaat,

avocat de la partie civile, a osé déclarer
devant la cour que je me suis présenté
sous un état-civil qui n'est pas le mien ;
que j'ai déclaré à faux être nç en Russie
et être le propriétaire des doenments
attestant mes spécialités, que je suis tout
simplement né â Constantmople.
Aujourd'hui, lé même personnage,

après avoir entendu la déposition du Dr

Conos, est allé jusqu'à demander à ce der-
nier si je n'étais pas l'homme qui av^it
tué deux ministres azerbaïdjanais.

Je regrette de me trouver dans l'ob'iga-
lion de relever que l'assertion me repfé-
sentant comme un menteur qui a voulu

tromper la cour sur son identité, ainsi
que l'accusation qui me met dans la si-
tuation d'un criminel, ont un caractère
extrêmement injurieux pour moi.
Puis-je vous demander, M. le prési-

dent :

lo D'inviter l'avocat turc à fournir ел
votre pré ence, des preuves palpables
suj-ceptibles de réfuter mes affirmations ?

2o Etablir le bien fondé de son asser-
tion touchant l'existence d'un médecin
répondant au nom d'Aghadjanian et qut
soit considéré comme le meurtrier de?
deux ministres azerbaïdjanais ; faire con-
naître en outre, les raisons qui lai font
supposer que ce meurtrier, c'est moi.

Je n'ai pas besoin de déclarer que si
j'insiste pour que cette accusation in-
fondée portée contre mon nom soit ap-
puyée de preuves par l'accusatenr, c'est
par ce que j'estime que l'accusation sus-

dite constitue l'erreur la plus impardon-
nable que l'on ait pu commettre à mon

préjudice.
Dans ces conditions, je demande que

la partie coupable soit frappée de la peine
la plus sévère prévue par les lois britan-
niques, et qu'en outre, elle soit condam-
née à une amende de 1 livre sterling au

Le mariage de M. Vénizélos_
A l'occasion du mariage de M. Vénizé-

los qui a été célébré avant-hier à Londres
d'innombrables dépêches ont été trans-

mises d'ici à l'ancien premier ministre de

Grèce. Le patriarcat œcuménique, los
diverses associations, les officiers de la

Défense nationale et plusieurs personna-
lités ont télégraphiquement envoyé à

M. et Mme Vénizélos leurs vœux de
bonheur.

Le général Zymbracakis a envoyé le

télégramme suivant :

VÉNIZÉLOS — Londres.

Officiers, sous-officiers, soldats crétois,
ainsi que éléments crétois de Constanti-

nople vous félicitent et présentent hom-
mages respectueux à Mme Vénizélos.
Inébranlables dansv leurs convictions

se s envers ie .grand cliBi -d#' 1 ГHellénisme,
• ib

la direction de la ligna Eski- ! forment . des vœuxt fervents - pour te bon-

Ghéhir-Seyd-Ghszi Mais le principal ob
jectif d'une poursuite stratégique â»nt

heur-.de leur-Шок-Лге compatriote:-'
General ZYMBRACAKIS

Union française
Le СощеИ de l'Union française,

a décidé de fait e apposer dans son

local une plaque commèmorative sur
laquelle seront gravés les noms des
membres de la Colonie française
d'Orient, morts au Champ d'IIon-
ne ur.

La liste a été dressée par les
soins de la Chambre de commerce

et de l'Union française.
Afin de donner à ce monument

le caractère d'un témoignage de ré-
connaissance unanime, tous les Fjan-
çais de Constantinople sont invités
à faire parvenir au Bosphore ou à
l'Union Française leur souscription
pour l'achat et la gravure de ta
plaque commèmorative. Les dons
les plus modestes mêmes seront re-
eus avec reconnaissance, car il s'a-

git surtout de grouper dans ta sous-

criplion l'unanimité des Français.
I Les listes eront closes le 15 octobre
19.. i L'inauguration solennelle de
la plaque aura lieu le 2 ou le .

Jz^mbre prochain.
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Grecs et Turcs
Londres, lysept.

On télégraphie d'Athènes au

«Morning Post» que le gouverne-
ment grec n'arrêtera pas les hos-

totale de l'armée kémaliste.
Les milieux politiques grecs sont

très optimistes concernant l'issue
finale de la guerre anatolienne. La
presse anglaise relève les déclara-
tiens récemment faites par le mi-

nistre des finances grec disant que
la situation financière du pays est

excellente et que l'Etat ne sera

point forcé de procéder à une nou-

velle émission.
En dernière heure on apprend

de source compétente que le haut-
commandement grec est sur le

point de terminer les préparatifs
en vue de la reprise de l'offensive
contre Angora. (Bosphore,)

profit des nécessiteux de Constantinople.
J'ai l'honneur d'être, rnonsieur le pré-

aident, votre hum.ble serviteur.

Dr G. Aghadjanian

Départ de M. Rikatson Hatt
M. Rikatson Ilatt, qui fit fonctions de

procureur général à la cour martiale an-

glaise, dans le procès Torlakian, a quitté
vendredi Constantinople par l'Orient Ex-
press pour rentrer à Londres. A la gare
s'étaient rendus pour le saluer : le damad
Zulkefii pacha, de la part du Sultan, le
colonel Essad bey, directeur général de
la police, Djélal bey, préfet de la ville,
ïéuad bey, directeur de la presse, le mi-
nistre azerbaïdjanais, Suréya hanem
Agaïeff, Haïdar Rifaat hanem avec son

mari, Mébrouké hanem et nombre d'au-
très hanems et personnalités marquantes.
M. Rikatson Hatt très touché de cette
manîfëstation de sympathie a remercié
l'assistance et déclaré qu'il n'oubliera
pas l'hospitalité qui lui a été accordée
par les Turcs à Constantinople.

EN ALLEMAGNE
La situation

Paris, 1G. T. H. R. — Les Débats

constatent que le cabinet Wirth vient de

remporter un grand succès en forçant von
Kahr à quitter le gouvernement bava-

rois.
La commission de contrôle parlemen-

taire du lVeich s'est réunie jeudi pour
examiner l'état des négociations entre la

Ravière et le Reich. Le chancelier Wirth

déclara à cette commission que le gou-
vernement d'empire.ne pouvait pas pro-

tégér le point de vue bavarois demandant

qne la question de la levée de l'état de

siège soit laissée en suspens jusqu'à ce

que le nouveau cabinet bavarois soit

formé. La levée prochaine de l'état de

siège en Bavière est le but que poursuit
fermement le gouvernement d'empire.
Le Temps estime que la situation ne

s'éclaircit toujours pas en Allemagne. Il

souligne que les bruits qui circulaient

depuis quelque temps au sujet d'une

vaste conspiration monarchique et de la

préparation d'un coup de force se trou-

vent confirmés par différentes informa-

tions concernant la concentration des

pires éléments réactionnaires à Hambourg
Hanovre, en Poméranie et à Breslau.

Les journaux d'Amsterdam signalent
qu'une grande quantité d'armes entre en { Ces, a exposé au conseil des mi-
contrebande chaque jour venant du j n js t res les résultats de ses tracta-

EN FRANCE
Session extraordinaire

du parlement
Paris, 16. T.H.R.—Le conseil des mi-

+; i,+ -
_

, * _ . j'f,;!. nistres décida la convocation du parlertilites en Anatohe avant la défaite meRt en sesgion wtraordinaire ^ }<a

» *

Paris» 1? sept.
les milieux politiques français

estiment que le moment n'est pas
venu pour une intervention auprès
des belligérants afin de faire cesser
les hostilités.

La presse française relève que»
si Turcs et Grecs n'abandonnent
pas leurs prétentions exagérées, la
guerre menace de se prolonger
jusqu'à la complète exténuation
de leurs forces financières et mili-
taires.
Dans le même ordre d'idée, le

«Journal des Débats» se demande
si une pareille situation serait
tolérée par les gouvernements de

l'Entente qui sont responsable de-

vant l'histoire de la paix du monde.

(Bosphore)
L'accord financier du 13 août

Paris, 17 sept.
M. Doumer, ministre des fînan-

nord de l'Allemagne à destination de

Munich. La présence du commandant

Papst et du capitaine Erhardt, auteurs

du coup d'Etat liapp, serait signalée dans

les environs de Munich où ils seraient

protégés par des membres en activité

de la police bavaroise.
Le Daily Express croit savoir que de

nouveaux meurtres politiques seraient

envisagée. On chercherait à atteindre le

chancelier Wirth et M. Ralhenau. Les

assassins d'Erzberger ayant trouvé à Mu-

nich et Berlin abri et protection, cela

n'est pas fait pour arrêter de pareilles
tentatives.
La grande faute commise par les diri-

^ants républicains, écrit le Temps , a été
sous prétexte de favoriser le В ;ich, d'à-
voir toutes les complaisances pour les
éléments appartenant à la réaction rno-

rarchiste et pangermanique. Les élé-
ments réactionnaires qui constituent les
forces politiques et économiques les plus
actives du Reich, spéculent à la fois sur

une restauratoin monarchiste et sur la
faillite de l'Allemagne.

Les éclai raurs de France
Soirée sportive

Une soirée sportive, comportant
essentiellement des combats de
boxe entre Eclaireursde France et
leurs camarades anglais et italiens,
aura lieu le samedi 7 courant à
19 hèùtes précises dans le local
de la troupe sis à la Caserne Ney
(actuellement occupée par la Force
Publique du C.O.C.)
Les parents des Eclaireurs, les

membres de la colonie ainsi que
lès officiers de terre et de mer y
sont gracieusement invités.

Le chef des E.D.F.C,

tions avec le chancelier de i'Echi-
quier.
La presse française constate

que les résultats obtenus par le
ministre des finances sont satis»

[faisants. (Bosphore,)
Etats-Unis et France

Paris, I7 sept.
On télégraphie da Washington

que plusieurs représentants du

corps d'enseignement américain
se rendront en France dans le cou

rant du mois de décembre,

(Bosphore)
La réponse de Valera

Londres, I7 sept.
La réponse transmise par De

s

Valera au nom dli peuple irlandais verra à tous les c-fîefs d'Etat constitués un

18 octobre prochain.
Les accords financiers

du 13 août
Paris, 16. T.H R.—M. Doumer, mitus-

tre des finances, rendit compte au con-
seil des ministres des conversations qu'il
eut à Londres avec le chancelier de l'E-
chiquier, Robert Horne, &n • la question
des accords financiers du 13 août. Ges
conversations eurent lieu avec 1© plus
grand esprit de cordialité, et là question
va être reprise Incê-samment.
Voyage du ministre des
colonies en Afrique

Occidentale
Paris, 16 T.H.R.— M. Sarraut, minis-

tre des colonies, fit connaître au conseil
des ministres les grandes lignes de son

voyage d'études et d'inspection en Afrique
Oécidentale.

M. Sarraut sefa de retour à Paris le 22
Octobre- pour accompagner. M. Briand à
la conférence de Washington.

En Roumanie
Le prince Nicolas

part pour Londres
Bucarest, 16. T. H. R, — Le prince

N'colas est parti hier pour Londres ac-

compagne â la gare par le prince-héritier
le président du conseil, 1 s ministres et un

public nombreux.
Les nouveaux impôts

Bucarest, 16. T. H R.-— Un nouveau

délai de soixante jours, a été accordé aux

contribuables, pour déclarer leurs biens
et revenus en vue de la fixation des nou-
veaux impôts.

Â la Société des Nations
Genève, 16. T. H. R. — La commis-

sion de conciliation, nommée hier pour
proposer à l'assemblée et au conseil, le
nom d'un quatrième et dernier juge sup-
pléaat à la Cour de justice Internationale
a désigné M. Beichman, délégué Де la

Norvège. L'assemblée et le conseil se

mirent donc d'accord sur l'élection de
M. Beichman, qui fut nommé en consê-

quence juge suppléant. L'assemblée et le
conseil ont ainsi achevé la constitution de
la cour de justice, par la nomination de
onze juges titulaires et quatre juges sup-
pléants.

M. Vaq Karnebeck fait ressortir, qu'un
acte international de la plus haute impor-
tance politique et morale est ainsi accom-
pli et que la Société des Nations a donn:-
pour la première fois au monde, un orga-
nisme essentiel que tous les efforts anté-
rieurs n'avaient pas pu créer. M. Karne-
beek estime qne Ш événement histori-
gue marque une ère nouvelle dans la vie
de la cou munauté internationale.-

I Sur la proposition de M, Restrepo,
délégué de la Golombie, l'assemblée dr-
Cide que Yan Karnebeck, président, en

secours
à la Russie

PRESSE TURQUE
La proclamation

Commentant la pfoêlàrtiation de

Paris, 16 T.H.R.— La commission in^

ternationale de seqou'8 à la Russie s'êst
réunie au quai d'Orsay. Après avoir. pris
connaissance de la réponse des soviets et îtiOustafa Kémal dont il cite le

après avoir entendu M. Prick, délégué gë- passage où il est dit que jusquà
néra, de la Croix-Rouge, e. collaborateur 4™ te but pour lequel les Turcs

. „ XT .

*
.... combattent ait (te pleinement at-

de M. Nansen, qui,déclara que MM. Nan- teint> ,.Anatolje dolt déployer le
sen et Ador considéraient une enquêt^ maximUrn d'efforts possible, le Tel)-
préalable comme indispensable pour or- f\îdi-Efkiar s'exprime ainsi :
gantser des secours en Russie, décida de j ^ ^ ^ ^^ sj rAB#toHe
rédiger un appel à tous les Etats, lee eu-: et|es ^ répondre dlpJe .

gageant à s'associer à cette œuvre huma-!
. . t r,„ Q®. .

ment à cet appel, les sacrifices que
nitaire *

„ , notre peuple a déjà faits et la Victoire

Paris, lêT.lI.R.lYe Petit Parisien]^vientde remporter sur le Sakauia

précise que c'est sur la proposition de M.

Delacroix, que la commission internatio-

nale de secours à la Russie, a décidé d'à

dresser un appel à toutes les nations dé-

sireuses de s'associer à son œuvre huma-

□itaire.

Paris, 16 Т.Н.R.— 'e texte de cette

I répondent brillamment à cette question.
| L'ennemi que l'armée turque a eu à

_ j vaincre dans Cette bataille n'était nulle-

ment à dédaigner. Ainsi que l'a dit Mous-

tafa Kémal pacha, c'était un ennemi

formidable qui, s'appuyant sur l'assis-

tance secrète d'amis étrangers, s'était

. préparé depuis des mois,
note tut élaboré parla délégation fran-,

с
-

ей cet adrersai] .e que raraée t0„

çaise. La note expose le travail de l'erga- '

que a mis en déroute apr
.

s ш0 saBg,anle
nisatiori, qui suppose qu'une expédition de 2Q jours>
en Russie est nécessaire, en vue de se-j
courir les affamés. La note, estime qu'il ; Le

commencement de la fln

est absolument indispensable quelacom-l La Лш Imérci d Athènes a)ail
mission soit exactement renseignée sur ,a publié un article mtltu le le çom-

. , т, • msacement de la fin et ou le jour-
situation intérieure de la Russre. >

Ra| en „ ,e commen-

L'appel se termine par l'espoir que cha- cementde lafln daas le fait qUô
que gouvernement-intéressé sera repré-j i'armée hellène s'était avancée jus-
senté à la prochaine session de la commis- \ qu'jj 50 kilomètres d'Angora,
internationale, qui aura lieu à Bruxelles, l'Ikdani s'exprime ainsi à ce sujet:

gatolre pour tous le8 citoyens Agés de
L6 à 50. Gela améliorera la situation éco-

nomique de la République et pâHàfit &Й

situation politique et facilitera la solu-

tîôn des prbbièmés qlie doivent résoudre
ses dirigeants aétuë'is afiii d'&ssurer l'e-

xistence paisible, le bien-être et la pros-

périté de tous les citoyens de l'Arménie.

ECHOS
ET NOUVELLES

AMBASSADES
ET LEGATIONS

Le général Koutsis qui s'était rendu à
Broussê est de Fètonr en notre ville.

*
* *

M. Ghapponitch, haut-commissaire de

Serbie, rentrera de Belgrade dans le cou-
rant de la sem&ine prochaine.
COMMUNAUTÉ ARMÉNIENNE

■. ;
~

г I i
- ur..

Correspondance
Nous recevons la leltre suivante :

Bébek, le 15 sept. 1921
Monsieur le Directeur, .>

Je viens vous féliciter pour l'article
«Les Guérisons de Lourdes» paru sur va-

tre No-du 15 septembre. "Vous affichez
ainsi votre respect de la vérité intégrale,
votre culte de là Sàine morale et la haute
considération que vous portez à vos lec-

teurs, qui, j'en suis sûr-, y répondront par
une plus grande sympathie pour votre

journal déjà si apprécié.
Croyez, je vous prie, etc.

-
'

' Frère FRANÇOIS
directeur de l'Ecole Française )

de Béb?k

La Nèa Iméra, se faisant l'interprète
de la pensée du gouvernement hellène, ;

éclarait qu'il fallait veir le commence,

ment de la fin dans le fait que l'armée 1

grecque se trouvait à proximité d'An-

gora.
Les événements n'ont раз justifié les

Le conseil laïque a décidé d'assumer
les frais de voyage des 20 étudia*'» ar-

ménieos, réfugiés de la Grimée, qui par-
tiront pour Prague afin de parfaire leurs
études comme boursiers du gouverne-
ment tchéco-slovaque Ce gouvernement
a dernièrement assumé les frais d'instruc-
tion de 600 réfugiés russes.

* *

Les membres du Cdfiiité administratif
de l'hôpital arménien de Védi-GbUlé,
ainsi que Mme Marie Stamboulian de iâ
Croix-Rouge arménienne se sont présentés
au conseil laïque pour exposer la situa-
tion budgétaire de l'hôpital. Le conseil a

promis de prendre en considération leurs
desiderata.

*
n *

La commission centrale financière a

prorogé jusqu'au 15 octobre prochain Ы
délai de paiement de la taxe nationa'é.

Les quatre partis politiques arméniens
ont lancé une proclamation au peiipîô
arménien pour l'inviter à contribuer lai'-
gement à l'œuvre de l'assistance en fa-

espérances-des Hel ènes. Gela ne veut j veur
de l'Arménie.

pas dire cependant que la prévision du! On mande de Washington à la presse.
*

„,
.

„ anglaise qu une somme fort importante
gouvernement d Athènes ai per u e s

affectée par le comité de secours

Conseil des ministres

CHRONIQUE SPORTIVE

valeur. Les Turcs sont d'accord avec le américain aux réfngiés arméniens de l'A-
ournal d'Athènes en ce que l'on se natolie.

trouve au commencement da la fin. La

défaite du S^karia subie par les Grecs ne

l saurait, en effet, que hâter cette fin,

j Quand ils pourraient
se vanter

Ali Ivémaî be3', tout en fecon-

naissant les succès militaires en

Le conseil des ministres s'est réuni
hier sous la présidence du grand-vezir et

| a délibéré au sujet de la situation poli-
{tique et militaire.

Le prince héritier de Perse
Ainsi que nous l'avons annoncé avant-

a fait l'objet de longues discussions
dans le conseil des ministres. La

presse londonienne dit que la rê-

ponse de De Valera prête à l'équi-
voque. (Bosphore)

NOTRE FEUILLETON
Pour faire suite à BARRABAS,

nous commencerons dans quelques
jow'S tapublication d'un roman sert-
sationnel de Gabricle Г)'Лnnanzio
que le célébré écrivain vient d'écrire
pour la Revue de France et qui
n'est pas encore édité en volume.

LA LEDA SANS CYGNE
Tel est le titre de cette œuvre pas-

siùiinante où s affirme le lyrisme et
îa maîtrise de lJ Aiinunzio avec une

puissance nouvelle et cette origina-
lité dans l'expression et l'intrigue
qiii a valu à l'écrivain de tard

'

de
chefs-d œuvre une gloire, iiniver-
selle.

Eu Haute-Silésie
Paris, 16. T.H R. — Le Temps ap-

prend que cinquante-six communes du
district de Libnitz; ont envoyé à Genève
une résolution, demandant que ce dis-
trict soit réuni à la Pologne.
Trentre-six communes ont en outre

joint une protestation, contré la terreur
exercée dans ces communes par les Al-
leibands, afin d'ektorqùer de ces commu-

nés des signatures pour une pétition dè

propagande. Onze communes furent em-

pêchées par les Allemands de se pronon<
cer.

La démission de Trostky
se confirme

Rome, lT.A/i.î. «=• Les journaux an-
nonceiit que la démission de ïrotsiky se
confirme. La presse italienne affirme que
de très graves discussions ont surgi entre
Lenine et le commissaire démissionnaire.
Le Giornale ■ d'Ualia dit que Trostky

s'était déjà rendu impopulaire par suite
de son intransigeance dans la doctrine
communiste.

Les matekes de boxe J auJoUrd hitid'Angora ne sont psis en droit

Le tournoi athlétique de Thèrapia \ se vaater * îl 3 e^jdine aiDSi 5
j

| Que tout d'abord Smyrne et la Thrace

soient délivrées, que

Anatohe, estime que les dirigeants je p r ince héritier de Perse quitte
c^ e aujourd'hui notre ville pour Paris et

[ Londres.
A l'occasion de son départ, le prince

millèns des héritier de Perse a été reçu par le Sultan'.
Au retour de son voyage à Paris et à

le prince héritier reviendra à

et nos enfants ne restent pas sans pain; Constantinople et restera deux mois ctuz

nos

Nouvelle victoire » dtt- РсГа-СЫЬ
Négligence et non incompétence

Dans' -Г*рг(ЫЫШ -d'rMfiotfrïHol' dee
' pertes soient réparées, que., nos femmes

match^sde boxe se disputeront au Théà
tie Ghantecler du Taxim. C'est au Cercle que nos hommes cessent d'endurer leurs son père 1 ex-Shah Mehmed Ali.

de Bdxe de Uata dt â sdri actif président souffrance sactuelles,qu'enfin ce pays soit

qu'est due l'organ sation de ces comba's. J du рш Ьегг|Ые des cauchemars,
Le programme est le suivant : :

r
, n » л r>

Pacrat po,ds moyen (arménien) contre a 'ors seulement ces pourront se plomatrque de la Sublime Porte à Rome,

Battdng Kelley (américain) en 8 rounds vanter d'avoir fait quelque chose et qui s était rendu à Carlsbad, poui soignei

Osman Nizami pacha
Osman Nizami pacha, représentant di-

de 2 miûutéS. des
. : sa «anté, est rentrevertus. . '.

es fonctions.
à Rome et a repris

En Irlande

télégramme, pour annoncer que la cour

suprême de justice est définitivement
constituée. D'autre part, rassemblée
adopte unanimement la proposition de M.
Robert Ceci!, demandàht an conseil de
donner une plus large pubdeitô à ses dé-
libérations et actes.

La discussion générale sur i'œuvre du
conseil et de l'assemblée a pris fin au-

jourd'hui.
M. Osusky, délégué de la Tchéco-

Slovaquie, exposa la situation des rnino-
rités en Tchécoslovaquie qui assure à
toute minoiitéde race et de religion, le
libre usage de sa langue, ■ la liberté- de
l'enseignement et du Ou lté, ainsi qu'une
large représentation dans les organes £u
^envernement,

M. Eskenagy, Pologne, • déclara qne la
Pologne était l'avant-garde de la Société
des Nations, dans l'Ëurope Orientale, et
étant immédiatement voisine de la Riissfe
affamée et dévastée par les maladies, se

trouve particulièrement qualifiée, pôàh
lancer un appel en faveur de la Russie;
La Pologne désire de tout cœur, malgré
les souffrances anciennes, partieipèr à

l'œuvre de secours à la Russie et ttiettra

à la disposition de cette entreprise - des

savants et des techniciens connàiësànt

La fête de San-Stefano
Le remorqueur Datura destiné à trans-

porter les invités à la fête de demain,
S »n Stefano.sera posté devant les bureao4B^BS|
des Messageries Maritimes 11 ra d'ail-
leurs pavoisé et par conséquent facile-
ment reconnaissab'e-

Londres, 16. T. IL R.— Les négocia-
tions anglo irlandaises traversent^ une
phase critique. M. De Valera ayant publie
le texte de la réponse au cabinet britanni-
que où il affirmait vouloir négocier
comme représentant de l'Irlande, Etat
souverain, M. Lloyd George télégraphia
que devant cette attitude, il annulait la
proposition de la conférence d'inverness;
il saisirait le cabinet britannique de la
nouvelle situation, et communiquerait à
Lublin la décision dans quelques jours.

même prétendre posséder
Serge poids plume (rusée) contre Ра-

?

Mais ak)rs ,, ls n
-

ont pas réparé ne

crat Junior frère du précédent en 4 re-
, ..... j

. 0
r

i fut-ce que a millième partie do ce qu ils i
prises de 2 rmnutes. L ;

Serciovitch (italien)-contre CaM (grec)
'

ont détruit, comment osent-ils se vanter?

en 6 'ounds de 2 minutes Ce tnâtclî ГRFOUF
constitue une revanche demandée parj

A lAboob u i ^

Gald à la suite d'une défaite aux points. ! Pour les TartarillS
Ismaïl (turc) contre Tarik ( urc), en<

4 rounds de э minutes! | Commentant les derniers coin-

Le tciôuî de là"réunion est lô combat muniqués helléniques, le Néologos pou j» les officiers de marine russes

La souscription organisée par Mmes
Bristol et Dumesnil à bord des diverses
unités navales en rade à Constantinople
a donné jusqu'ici le résultat suivant ;

Ltqs. Pis,
Flotte américaine 601, 5

» ang'aise 244,94
» française 136
» italienne 225
» grecque 79

Kelley
aujourd'hui.

de Pacrat contre Kelley. Од se rappelle constate combien il avait raison de

qu'il y a quelque temps à l'issue d'un ne point prendre au sérieux les
match victorieux de l'Américain sur le pavoisements et les chants de vie-
champion de B'ousse ÊFamil Àrslafi, le

par qu0] jes Turcs euten-
boxeur arménien lança un-défi à Battiing daient célébrer de prétendues dé-
Kelley. С est ce déll q.i se . (Repaiera

_^ grecqueSi éclosfi, u„e fois

[de plus dans leur imagination.
Là suite des épreuves athlétiques de' « Que ceux qui jugent iffipartlalemeuî

Thèrapia qui n'ont pas eu lieu dimâncile appréfiiêfit la signification de leur œuvre

dernier se disputeront aujourd'hui au | et la nôtre. Ils considérêfit comme нп

stade de 1 Olympia,
^ j exploit le fait d'avoir obligé les Ile'lènes

* * réoccuper leurs premières positions or-

Nous avons signàiê,-il y a l'avsucc i Eh oui, c'est leur
jours la victoire febtënde. pat 'l'équipe j® .

grecque de foot-bafi, Péra-Club, sur le,
team du navire anglais // M S Centurion
L'équipe anglaise ayant demandé .au qu 'Eski-Ghéhir, Kutahia, Afion-Karahis-

Pêra-Glnb une revanche, celle-ci' s'est flap g^.Ghazi, Sivri-Hissar, soient en-

disputée dans le doutant de la semaine jns mains ?
;

Qtfm,porfè M nous avons
sur le terrain de l ancieh cimétiêre de

, , ,
-.... .. „

зооф Agop. L'étlulpd gfedque .e deteehef transféré le champ de bataille de Brous-

obtenu la victoire par. 1 but contre 0, se et d'O .chak au centre de l'Anatolie ?

Les jaurnaux étrangers, nous ont ap-
porté de tristes nouvelles'sur la tournée
en Europe du Galatà Sérai Club. Cette

équipe vient j parait-il, • d'essnyer en

-Suisse deux, défaites .cotisédtiti^es.., Con=
naissant la valeur de nos joueurs nous

ne pouvons nous faire à l'idée qbe^ cet

inshccès soit du à lenr ? incom]>étence.
Déplorons plutôt la négligence de leur

capitaine om du directeur de la « tournée »

pour avoir accepté de faire «matcher?

droit. Le? liêrnaiiistee sont encore à An

gorarTYest aussi una victoire. Qu'Importe

parfaitement la situation. Ison équipe sans lui accorder au préa-
La discussion générale étant terminée, J lable quelque repo's H est' pourtant si

l'assemblée reprendra ses séances plê- nécessaire dé doriner aux athlètes qui se

nières, seulement après avoir reçu les 1 dêp'aceot le temps de s'acclimater au
v

j pays qu'ils visitent. Et puis, une fois qu il
rapports des commissions, au с

cernent de la semaine prochaine.

, , . . j pays qu
rapports des commissions, au commen- j s 'agissait d'entrepreçdre quelque chose

de ce genre, pourquoi n'a-t-on pas sélec-

tîônnê nos meilleurs jouèuïs. Le jeu va-

lait bien là chandelle et. j l'on n'aurait

peut être pas eu à se plaindre de défaite.

Mais, les yoyage$ forment la jeunesse,
dit-on. Espérons que ce'ui du G. S. G
n'aura pas été tout à fait inutile.

Fouiiiard

Genève, 16. T. H. R. — La commission
des admissions s'est prononcée unanime-
ment en faveur de l'entrée de l'Esthonie
dans la Société des Nations. La demande
de la Hongrie, fut ajournée.

Tout cela n'est rien. Les Tartarins se

contentent de rêves et d'espoirs.... »

RRRSSÇ ARMENIENNE
L'œuvre de restauration
Le Yergûir parle avec éloge de

l'activité du gouvernement soviéti-

que arménien en vue de la restau-

ration de la mère-pàtrie. Notre
confrère apprécie les décisions pri
ses dernièrement à cet effet par le

conseil des commissaires présidé
par M. Miasniguian.
Colui-ci a dernièrement décrété l'af-

fectation de terres aux réfugiés arméniens

de Turquie dans la même proportion que

celle réservée aux indigènes.
Le gouvernement a mis ainsi un terme

à la vie errante.de ses malheureux réfi

gié- en les rattachant au sol de la mère

patrie. Il a ëitôuitè décrété le travail obli

Total. . . 1.185,99
Dans le district de Samara

Le Soviet de Samara annonce que
dans ce district le nombre des affamés

est de 600 000 enfants et 588 00g adultes.

Le Banco di Roma

Nous sommes agréab'ement surpris d'ap-?
prendre que maigré la crise qui sévit sur
place, le Banco di Roma ouvrira le 21

courant une Agence à Péra, Immeuble
St. Antoine.
La nouvelle Agence sera organisée de

façon à pouvoir traiter toutes les opéra-
tions de Banque aux meilleures condi-

tions.
Nul n'ignore que le Banco di Roma est

une des plus grandes banques d'Italie, la

première qui ait établi un siège à Gons-

tantinople, il y a plus de dix ans.

La lutte contre ia tuberculose
,

La direction générale de la santé a p*&-
posé au ministère des finances de majo-
rer le prix du pain de fi xe de 20 paras
qui seront affectés à l'œuvre de la lutte
contre la tuberculose. Une somme de
189.000 livres pourrait aimi être obtenue
par an.

Aucune sui te n'est donnée aux ccm•

municalions qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature
et l'adresse de l'expéditeur.
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1 La Bourse
Cours des fonds et valeurs

17 septembre 1921
fonmis par la Maison dt ihoqne

PiALfV fftIRES
57 Galata, Mehmcd Ali расh« Лап, о 7

téléphone 2109

DERNIERE HEURE

OBLIGATIONS
Ttirc Unifié 4 op . .

Lots Tarée ...
fttéHbtif S bri ; i

» Ëgypt 1886 8 oio
» » 1903 8 oio
» » 1911 «oio
» Grecs 1880 8 o{o
» » 1904 3 lis
» » 1919 ЯЦ2

âsstsiiè 41lS
» И 4 us
» III 4

Qoaia {i?. Cenfipie 4 ep>
Pôrt Haidar-facba б oio
Qoais de Smyrne 4010
Eaux de Dercos 4010.

» de Sentari fieio.

électricité
action

ânatolte Gh de f*i 1

àsertfsifldês ditomanes
Salia-Karaîdin.
Banque lup. Ottomane
Brasseries réunies

i t Bsns
Chart6re$ . .

G mfentb Réunies

Dsrcos fEaux de). .
>

Drogasrb Centrai
Société d'Hé^aclée
Kassandra ord.

» priv
Minoterie l Union.
Rêfit! de& Tabacs
5^amways de Gonst-

> Jouissant
Téléphones de Gonsqpi
Transvaal, . .

Pnlôû Ciné-Théâtrale
Commercial ,

Laurium grec
Stérta.
Kanx de Scntari .

MONNAIES »

Livre turque
Livres anglaises
Francs français }

Lires italiennes
Drachmes...
Dollars .....
Roubles Romanoff .

« Kerensky .

Leis
Couronnes autrichiennes
Marks .

Levas .

Sillets Banque Imp Ot;
(er Emission

CHANG

Ltqs 72^
j» 8BS
i

New-York.
Londres .

Paris. .

Genève ,

Rome. . :

Athènes. -,

Beriin
Vienne, ,
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; génies de Гhumanité, il incarne au plus

| haut degré le temps où il vécut avec ses

"
■ sentiments, ses passions, ses idées. Quand

i dant militaire de Konia, Le colonel! 0,1 vcllt se rePrésenter le Moyen âge dans

| Salaheddine Adil bey dispose de 5 son expression la plus sublime et la plus
- -

;

,
,, , | divisions d'élite à effectif complet. \taPgS, à qui pense-Ton ? A Dante, à

péral Harrigtoil a été notifié hier a ■

j( a chargé d'un mouvement saint Thomas d'Aqiliti, à saint Louis et à
a Sublime Porte. La direction de d'enveloppement contre les forces celle œuvre toujours vivante qui pour
la police poursuit son activité en helléniques. ^ lre anonyme et collective n'en est pas
vue de l'arrestation des personnes ,

1
. , , „

Les missions de BekirSami .'""i"—"'.'"'»»"
. t

{ Mais en même temps qu'il représente la

T.

11 aiiivé à Ail- civilisation de son temps le poète de la

r.„l /ïïaiaCram'n!
i K'« l'humanité

pour l'Europe chargé d'une nou-i, ,, , r .

lvelle niiSsion fort importante. 11 se 7 ' '""""l Г
- rendra en premier lied « LPtidres. ! sein de la

A la Sublime Porte
Le nouveau communiqué dugé-

impliquées dans l'affaire du com-

plot.

La situation ... .

Ce qu'on dit à Stambotiî
L'état-major turc n'est pas au-

\v~"
F*FÇHA.

zZ

gora,

jourd'hui en mesure de préciser j^s cercles politiques kémalisteSi ^dcilie et Bossuet au grand siècle,
•les localités occupées ni la

^
ligne §0П ц shrs que la paix sera conclue j Victor Lîitgd daiis Ш tëmps modernes ;

turque teîlê qù edeêe présente de- dans le Courant de cette année, 1 car dans son œuvre si Vibrdtilë apparais'

Les victimes du Z.R. 2
tuellement à la suite de la retraite
des^Hellènes. L'aile gauche turque
a avancé plus de 80 kilomètres au

delà dû la rive occidentale du Sa-
karia. L'occupation de Sivri^Hissar
est confirmée* mais l'on ne sait en-
cdre bi desdnt les forces d'enveîOp-
pement avançant du sud, d'Ak-
Chéhir ou Iren les for. »s ayant
franchi le fleuve qui ont occupé
Slvri-Hissar. Dans le cas où les
forces d'env^'oppement auraient

opéré cette occupa 'on, la situation
serait on ne peut plus favorable
pour l'armée kémaliste. Elle n"au-
rait plus la même valeur stratégi-
que en cas où il s'agirait d'une oc-

cupation faite par les forces du Sa-
karia. D'anrès ces nouvelles tur-

sent toujours, vécus par les hommes de

lâiis 1ей temps et de Ions les pays les
Le croiseur britannique Daunllas •

smtiments qui piissi&nfient l'humanité,
tes espérances qui la soutiennent, les

forces humaines et divines qui l'animent.
Celle é.l'olle union en un seul homme,
en une seule œuvre de ce qu'il y a de

ayant à bord les restes des 19 offi
ciers et marins de îa flotte des
Etats-Unis, victimes de îa catas-
trophe de il R. 2 est arrivé à San-

troupesdy Hook. Des troupes et des
hydroavions sont allés à sa ren- p'Us spécial à une époque et de plus gé-

maintenir sur la ligne Eski-Chéhîr-

Les opérations kémalistes
Le colonel Salaheddine Adil bey,

ex-commandant du corps d'armée
de la Gilicie, a été nommé com-

mandant du 2ème groupe du front
occidental en remplacement de
Ghalib pacha qui a été réintégré
dansson ancien poste de comman-

contre. Les forces navales en rade
dans le port ont mis leur drapeau
en berne au passage du DaaiUless.
La cérémonie funèbre sera pré-
sidée par le secrétaire d'Etat à la
marine. (T.S.F.)

M. Lloyd George
M. Lloyd George souffre d'un re-

froidissement et de névralgie. Il
garde ses appartements à Fairooch,
Des médecins ont été appelés de
Londres. Mais on annonce qu'il va
mieux et qu'il pourra rentrer à
Londres (T.S.F.)

Le Japon et la Chine
Le Daily Mail annonce que le

Japon consentira à restituer à la
Chine le territoire entier de Shan-
tung avec Tsingtao comme port
franc. (T.S F.)

LA BOURSE DE PARIS
Paris, 16. T. Il R. — La tendance est

généralement satisfaisante.
Ли parquet, aussi bien à terme qu'au

comptant, les transactions sont moins
animées que jeudi.

En coulisse et sur le compartiment des
valeurs étrangères du marché officiel, les
variations des changes causèrent une in-
certitude dans l'orientation généiale.

L'EFFONDREMENT DU MARK

Paris, 16. T. H P. — L'effondrement
actuel-du mark s'explique surtout par la

spéculation effrénée qui résuite pour une

bonne part de l'achat de devises titran

gères par le commerce et l'industrie aile-
mandes pour consiituer des reserves de
crédit à l'étranger, destinées à couvrir des
achats de matières premières.
I)e la sorte, l'industrie allemande, en

précipitant la baisse du maik, a espéré
inquiéter les industries anglaises et amé-
ricaines par la menace d'une formidable

exportation allemande à des prix avi'is.
D'autre part, cette manceuvre vise à

obtenir de l'Entente une réduction de ce

qoe l'Allemagne doit à titre de répart-
lions ;mais les al iés ne sauraient être du-

pes de ce jeu qui constiste à acculer l'Etat
allemand à la faillite, tandis que les

particuliers allemands s'enrichissent et

que les finances et l'industrie allemandes
constituent des réserves de crédit à l'étran-
ger.

On a le devoir de faire comprendre arux

Allemands, conclut le Ге/nps que la fab-
Site délibérément organisée par eux ne

saurait les sauver des conséquences de
leur défaite et que le recouvrement de la

.
créance allemande devait être, en tout
état de choses, poursuivi par tous les
moyens légitimes.

La Polit ique
Le Centenaire de Dante

L'Italie célèbre le sixième Centenaire
Uil de ses fils les plus glorieux. Ainsi

le l'annonce lé message lahcê hier-

•edi dernier, à l'halte et au monde en-

ière fidèle, religieuse tl politique,, il y
ea six CêïUs ans, le i4 septembre, que

[ vie mortelle du grand poète a pris

Manœuvres de Bourse
Le Yakit attribue la hausse de la livre

turque or à la décision prise par les me

neurs de la Course de payer en livres or

dès marchandises expédiées.d'Amérique à

Gonslantinople.
Le journal turc attire l'attention du

gouvernement sur cette exportation de

l'or turc, qu'il appelle de la contrebande,
et qui est de nature à provoquer bientôt
une crise redoutable.

AVIS
A partir d'aujourd'hui nous ne sommes

plus les agents du vapeur POLICOS la

'direction et l'administration du dit vapeur

ayant été confiées à Mrs. Yannoulato
Frères
Gôûsiple, le 17 Sept.

\7 J ТГпЯлкпггtN. A. Kariakarls ëî Fils J росте pfesque

sur celte lerrc\ ни milieu de

sonffrahCÉS pwfois très grandes.
Partout, en Italie, les fêtes ont été

grandioses Toutes les villes étaient pa-
voisées. A Rome, la Ville Eternelle, l«

cloche hUtoî'iqlie du Capitale a sonné

Mais le centenaire de Dante n'est pas
seulement une fête italienne. Elle est

une fêle universelle. Car si Dante appar-
tient à l Italie, par sa naissance et ses

aspirations patriotiques, il appartient à

l'humanité par son cœur et son génie
comme tous ceux qui ont fait époque
dans ta pensée humaine. Ce centenaire

est aussi éminemment chrétien et c'es

pourquoi l'Eglise Catholique a beaucoup
contribué à donner un caractère univer-

sel à sa célébration. C'est sur son invita-

lion que, sans distinction de nationalité
et de patrie, ions ses fils commémorent
L poète de la Divine Comédie.
Dès 1913, le cardinal Merry del Val

écrivait, au non. de Pie X, à Mgr Мог-
ganli, archevêque de llavennc :

« L 'auguste pontife reconnaît qu'il est
sage et opportun que les Catholiques de

toutes les régions de Г Italie prennent une

part importante aux honneurs qui seront
rendus au grand Alighieri à l'occasion
du sixième centenaire de sa mort, dans

la cité antique qui conserve son glorieux
sépulcre. »

Plus tard, malgré les soucis de la

gu rie, Benoit XV confirmait par une

lettre solennelle les exhortations de son

prédécesseur. И écrivait à l'archevêque
de Ravenne :

« Nous pensons qu'il est de Notre de-

voir de célébrer le jubilé séculaire de

Dante avec un sentiment de complaisance
et de reconnaissance et la plus grande
so'ennilé ; car l'Aîighieii est nôtre. En

effet, nul ne l'ignore, le poète florentin
a allié à l'étude de la nature celle de la

religion : il a formé sa pensée aux prin■
cipes puisés a i plus profond de la Fo i

catholique ; il a nourri son âme aux

plus hauts sentiments d humanité et de

justice... Qui pourra nier que notre

Danter; a nourri et fortifié la flamme
de sort génie et s i puissance poétique
par L'inspiration de la Foi catholique,
jusqu'à pouvoir chauler les plus augas-
tes mystères de la rel-gion dans un

росте pfesque divin, tl n'est donc pïr-

[ sohiie qui ne voie avec quel souvenir de
reconnaissance et avec quels honneurs
liti si graiid nom doit êtl'e Célébré par
les Catholiques du monde entier. •»

t Encouragés d'utic manière si sùlem
nellc par les Souverains Pontifes, dé-
clare à Ce snjei, un de nos confrères
parisiens, M. Jean Guir< ud, les Calholi-

ques italiens ont obtenu la participation
officielle de 1епГ gd '.wcfncniertt à cës fè-
tes jubilaires qui se sont ouvertes à

Ravenne, mercredi del1nier, par iin

liscours du ministre de l'instruction pu-
blique, M. Benedetto Croce, l'un des cri-

tiques les plus justement rënoftikits de

a péninsule ; et depuis, des conférences,
les articleb de reoiies tcélèbteitt de toutes

manières, le glorieux fils de l'Italie.

Les Catholiques français ont montré le

même empressement. Sur l'initiative du

cardinal Amette s'était constitué pour la
célébration du jubilé dantesque un Со-

mité dont l'unie est M. Henry Cochin,
l'un des écrivains qui connaissent le

mieux la littérature et l'art de l'Italie

du Moyen âge et en particulier l'œuvre

de Dante. Sous sa direction, un bulletin,
édité par l'Art catholique, met au cou

ranl le publ.c lettré de France de toutes

les initiatives qui se produisent pour (aire
mieux connaître et glorifier le grand
poète chrétien.

Le cardinal Dubois, héritier des des-
seins de son prédécesseur, a présidé lui-

même la cérémonie sOletxnellê qui a inau-
guré à Sainl-Séverin les fêles parisien-
nés du centenaire. Les cardinaux et les

éveques français qui avaient accepté de

patronner aussi le Comité, ont présidé
dans leurs diocèses des solennités analo-

gues.
Ce centenaire ne consistera pas uni-

quement en des solennités brillantes,
mais sans lendemain ; il donnera aussi

naissance a des éludes et à des travaux

durables qui mettront mievx en lumière et

plus à la portée de tous l'œuvre si consi

dcrable, mais obscure parfois, de Dante

Déjà, en Italie, en France, en Espagne
et en Angleterre dans les Universités of-
ficielles ou catholiques, des conférences
ont été faites sur la Divine Comédie, la
Vita Nuova et les autres œuvres de ce

grand génie. Dans les revues, des crili•

tiques, des historiens, des philosophes et

des théologiens l'ont commenté ; derniè-

rement encore, dans la Revue des Deu.\

Mondes, M. Bellcssori recherchait Ion■

gueulent, à la suite d'un érudil espa

gnol, les emprunts qu'a faits Dan'e à la

science et à la philosophie arabes ; ci

bientôt le centenaire nous vaudra la pu-

blica ion d'une traduction en pioseryth-
niée de la Divine Comédie, due à M. An
d ; é Péralé, l'un des organisateurs des

fêles françaises du jubilé, l'écrivain dé-
licat qui paç la foi les lettres et les
àrts a pénétré si profondément dans
l àine. italienne du Moyen âge.
Par ces éludes, Dante nous apparaîtra

néral dans Tluinîatiilê, est la marque des

grands génies. C'est celle de Datite, et

| voilà pourquoi tout ce qu'il y a de grand
jdans le monde s'uni' pour rendre un

hommage universel d ce génie chrétien, s

Nous avons tenu à Citer ce long pas-

sage de notre confrère parisien qtie nous

connaissons personnellement et que t ous

savons bien placé pour juger l'immor-

tel poète de l'Italie.

A Conslanlinople, la grande figure de

Dante u été évoquée à l'Operaja, et c'est
un prêtre qui l'a fait : te P. Giutiani,
ex-lieutenant et aumônier militaire des

Arditti de la 3me armée, l'Invaincue,
l'Invinta terza armata, ainsi qu'on l'a ap-

pelée. Il convenait en effet, qu'un prêtre-
i umonier fil l'éloge de ce poète très chré-

tien et 1res patriote. Le P. Giuliani a été

à la hauteur de la tâche lourde qu'il
avait assumée elc'est une heure des plus
agréables que ses auditeurs ont passée
avec lui.

L'Informé

Y.M.C.A.

T
£0 Rue Cabrislan

Teleph. Péra 2346

Concert Symphonique : Tous les vend red
à 6 h.; 50 piastres.

Cinéma : Tous les mardis à 9 h.; 10 piastres
Excursion à Halkl
Tennis: Tous les jours.
Billards, Echecs, Orchestre, Biblio-

thèque, Chambres, Bains.
Bowen School lor Boys: Ouverture le 26

Septembre, Cours préparatoires.
Péra, Association Institute: Ouverture le

3 Octobre.
Cours du soir : Langues, Secrétarial Service

Administration Commerciale.

NATIONAL STEAM NAVIGATION Со LU OF GREECE
Le colosse transatlantique

KLII4G ALEXANDER
hattant pavillon anglais, tonnes 30.000 et vitesse 18 nœuds arrivera
dans notre port le lundi 3 Octobre et partira des quais de Galata Jeudi
6 Octobre pour

NEW-YORK
touchant au Pirée.

Disposant de luxueux compartiments spéciaux de 1ère et2mecl.
ainsi que des cabines de 3me classe de 2, 4, et 6 lits.

Pour tous renseignements s'adresser, à l'Ageuce Générale, Galata
Orner Abid Han, 2me ét. Tél, Péra 1320.

FAITS DIVERS

Entre ponripiefs irréguliers
Les pompiers irréguliers de Chenlik

LA SCÈNE ET L'ÉCRAN
Га féouvertitr'é

du Ciné Luxembourg
a lieu aujourd'hui dimaiichc avec

CRIMEET C
de Dostoiewsky

C'est par un drame sombre et poignant,
Crime et Châtiment du célébte romancier

russe Dosto'ewsky que ïe Ciné Luxem-

bourg inaugure à partir d'aujourd'hui, di-
manche, la saison d'hiver.

Complètement remise à neuf la salle du

Ciné Luxembourg, tant aimée de notre

public, est devenue plus confortable en-

core.

Le public choisi qui la fréquente sera

heureux d'assister à la projection d'un

film d'art où se heurtent des idées рГо-
fondes qu'on dirait écrites d'hier et qui
s'adaptent à souhait à l'état d'ùme actuel
de la société.
N.B. — Un excellent orchestre à cordes

composé de musiciens notoires accompa-

gnera les films.

IfflT 1)11

Avis
La Compagnie d'Assurances Générales

contre l'incendie et les explosions dont le

siège social est à Paris, 87 rue de Riche-
lieu, à l'honneur d'informer son honorable
clientèle ainsi que le public de Constan-

tinople qui Messieurs Chauban, Frangski
I et Charrier sont nommés Directeurs par-

Déléde Béchiktache revenaient de Tin-j ticuliers pour la Turquie en remplacement
cendie de Mahmoud Pacha lorsqu'ils ren-j de Messieurs Joffredv et Colassi.

Par délégation
contrèrent à Findikli les pompiers de

Mouradié. Ëohref, le chef de la première
bande tira des coups de revolvef ponf

empêcher l'autre de la devancer. Les

piojectiles ainsi lâfldés blessèrent le

pompier dsmafl â la pèitrinèj L'adjoint
d'Echref, Ismet, imita ce dernier et se

mit à tirerJui aussi des coups de revolver.

Bédros de l'équipe de Mourad é fut griè-
vement blessé A la tête. F.chref et Ismet

ont été arrêtés'.

Condamnation
La cdi'f diirtliîleile a condamné à 2 ans

et demi de travaux forcés Ôdysséa Tho-

dori et Mikê qui avait fracturé l'année

dernière !e coffre-foi t du bijoutier M. Cos-
tantara à Kara keuy.

En fiagrant délit
Le fi'ou Nazmi a été pincé au moment

même où il subltilisait la chaîne de mon-

tre en or du fournier Uia qui s'embar-

quaitàborddu batGau delà Corne d'Or

à Cassm Pacha.

Accident
Un jeune homme du nom d'Albert,

voulant descendre d'un tram en marche,
près de Béchiktache a été pris SOus la

seconde voiture. Il a succombé peu après
à ses blessures.

Brigandage
Les bandits qui avaient enlevé derniè-

rement un Grec à Tchenguel-keuy l'or.t

remis en liberté. Les gendarmes sont à

leur poursuite.
Les Incendies

Les pertes au cours du dernier incen-
d e de Kara Gueumruk sont éva'uées à

300 000 livres. Celles de l'incendio de
Mahrùoud-Pacha à 500.000

l'inspecteur divisonnnaire
DELAROUE

Avis
Messieurs G. Chartban & M. Frangaiki,

agents généraux de

cashlre ln§< Cy
la London & Lan-

Ltd. informent leur clien-

tète et le public efi générai q'P'ls °nt

donné leur démission d'agents de la su &

'

-

dite Compagnie et qu'ils yienoefit d'être

nommés, en association avec M. G. Char-
rier, directeurs particuliers pour la Tuf-

quie de la Compagnie d'Assurances Gé-

nêrales contre l'Incendie et les explosions
fondée en 1819 et dont le siège social

est à Paris, 87, rue de Richelieu,
jJL-JL' 1 -

"
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CONSTANTINOPLE
SHIPPING & FUEL Со Ltd

(Inc. Théo. Reppen)
Johnston Line Ltd

Lé sis AVIJTUIORE est attendu
d'Anvers Pt Liverpool vers mi-septembre
et chargera .mur Bourgas, Varna, Cons-
tantza, Galatz et Bfaîla.
Le sis VENICEj est attendu d'An-

vers et Liverpool vers Je 25 sept, et

chargera pour les ports bulgares et rou-
mains.
Prochains départs d'Anvers :

s{s WTNGATE 6 sept,
sjs CJRAJVMOJRE2Z sept.

Svenska Orient Linien
Le sis S9IYRNA est attendu de la

Scandinavie commencement Octobre.
Pour plus amples renseignements,

s'adresser à la Constantinople Shipping
et Fuel Со. Lîd., Galata, Iludavendighiar
IIan, 17. Tél. Péra 310-

Steamship Aqeiicy Со
Schembri & Sons

Le bateau de luxe et ae passagers
HEDWIGE sous pavillon anglais
attendu de Port-Saïd et Alexandrie,après
son déchargement poursuivra vers le 18
crt., pour Pirée, Rhodes, Limassol (Caiffa
éventuellement) Port-Saïd et Alexandrie,
en acceptant des marchandises et passa-
gers de lre, 2me et 3me classe.
Pour plus amples renseignements, s'a-

dresser aux agents généraux, MM.
Schembri et Sons, Keutchoglou llan,
No 9 10, Tél. Péra 2653-

Navigation Minakoulis Frères
Le paquebot poste ARGOXAFTIH

partira des quais de Sirkédji mercredi
21 sept, à 2 h. p. m. pour Constanlza et

Galalz, acceptant des passagers et шаг-
chandises.
Pour tous renseignements s'adresser

à la direction générale,, Galata, Kara

Moustapha, Stavropoulo han,premier éta-
ge. Télêph. Péra 1Ц.

INSTITUT FRANÇAIS
pour JEUNES FILLES

Mme LALOY-BRAGGIOTTI directrice
fondatrice de l'Institut Français, 15 Rue

Taxim, informe le- public qne son Ecole
à partir du 1er Septembre sera tfan -

férée
132 Rue Sira Selvi

L'Etablissement suit les derniers pro-

grammes de l'enseignement primaire et

secondaire, prépare à l'obtention des dif-

férents diplômes.
On y enseigne les langues, dont l'hé-

breu, les arts d'agréments.
Il reçoit des externes,des demi-pension-

naires et dans les petites classes admet

les petits garçons.
La rentrée des Classes est fixée au 3

Octobre.
Pour les inscriptions s'adresser ; jus-

qu'au 10 Septembre, 15 Rue Taxim tous

les jours de 10 h. 1|2 à midi. A partir
du 10 septembre 132 Rue SIRA SELVI'

Pâte dentifrice "PEBECQ,,
L'honorable public est prié de refuser

tout emballage indiquant à côté du nom

de Fabrique, l'adresse :

C. Brady, Wien 1|1 Fleischmarkt 2.

Cette pâte,fabriquée en Autriche pour

les besoins du Pays, est exemple des

matières les plus salutaires (chlorate de
Havuz Djadessi,le 15 Sept.Des garçons deî ^ , . .. .. .

. .

A
.

l'âge de 8 à 15 su, avec une bonneBotasse ' «*« > «•" "«M»*»»* <*

recommandation seront admis L 'école sera la véritable Pûte dentifrice PE-

dirig e par des professeurs de grande; JÎECO, un produit idéal pour les soins
expérience.

Ecole Américaine
de Garçons

Chiftè Hauuz, Gcuz Tépé.
Constantinople

Une école interne et externe de garçons
sera ouverte dans le local du défunt lias-
san Rami pacha.Geuz-Tépé,46 et 4.8 Chifié

L'écolo prépare les élèves pour passe''
au Robert Collège.
Pour plus amples informations s'adres-

ser à Dr. J. P. Me Naughton qui sera à
son bureau No 17, Biblé House,Stamboul,
chaque mardi et vendredi.

de la bouche.

Lycée Juif de Jeunes Filles
Rue Droffmanat No 1G

Les cours out commencé. Les inscrip-
lions continuent.
Les prix d'éôolage sont très modérés y

ils commencent à "partir da pr. 260 j'JS-
qu'à 580 par mois, le matériel y compris.

qui ne portent pàs La neuvième classe prépare les élevés
Aucune suite n'est donnée aux

communications
en caractères lisibles [a signature pour le commerce

s'eus un double aspect. Comme les grands\et l 'adresse de l'expéditeur. La Direction
Dr MARKUS

Al Odessa
Le bateau de luxe li.ERK.YRA

partira mercredi (21 courant) à3 h. p.m,
des qddie de Sirkédji pour Odessa-
Sébastopol acceptant passagers et mar-

ch .ndises.
Pour les passagers de lre classe il У

a des cabines luxueuses, éieciricitô et

confort de premier ordre,
Pour plus amples renseignements, cor-

respondance et autres commissions s'a-
dresser chez M. Frangopoulo, Arslan
Han No t Perchembé-Bazàr, Galata. Té-
léphone, Péra 2086.

| F. HEALD & RIZZO f
A Qalata,Rue des Quais No L4i ь

î AMERICAN MEDITERANEEN 4 LEVANT LINE |
ELERMAN'S W1LS0N LIRE Ltd a

S ARRIVÉE : Ш

9 1X3 sis CREWE JUAEL ac- 9
i cepte des passagers et шаг- ô
w chandises à destination de Galatz. Щ

| ATTENDUS :

Ж Le s[s VRRINO de New-Yor к Ж
ï vers le 10 octobre. £
I Le sjs CITYОE MADRAS Ф
Ж en charge à New-York.

*

9 &
vi Sodêo-Hc-Hc* <*-- *>■otf ОНЧО-НГ

BANQUE NATIONALE DE TURQUE
FONDEE EN 1909

Capital Lstg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE
GALATA Union Han, Rue Voivoda

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)
Succursale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrât des Postes

Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU 1)K ГЕНА

Rue Cabrislan,
en face du Péra-Palace Hôtel

Téléphone Péra 117
SUCCURSALE DE SMYKNE

Les Quais, Smyyne
AGENCE DE PANDERMA

Agence de Londres
50 Cornhill E. C. 3

La Banque Nationale de Turqnie, qa
s'occupe de toutes les opérations de ban-

que, agit en étroite coopération avec la
British Trade Corporation (société privi-
légiée anglaise), propriétaire de la grande
majorité des actions de la Banque.
Ouverture de comptes courants.
Réception de dépôts à échéance fixe 4

ntérêts
С iriditio' s sur demande.
Son bureau de РЕВ-A met eu location

à des conditions avantageuses des gafes
perfectionnés, de diverses, dimensions,
installés dans une chambré forte.
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Traitement
des malades

Les hommes civilisés Introduisent dans
leur corps avec la viande, les œufs, la
cacao, le chocolat et autres aliments ri-j
chement azotés, l'acide ur Fque, qui pro \
voque des maladies et finalement amène \
la mort prémstwrée( Profess. Ghittendiu, î
Haïg, etc.) Pourtant 4089 professeurs et |
médecins enregistrés par le Départ de \
Médecine le 18 août 1915 ont démontré jj
que le Kalefruid Dr Kalénitchenko, dis=|

et expulse rapidement l'acide cri jj
que, comme Peau chaude dissout le si

cre et que Forganisme purifié de Facide
urique, combat par lui-même ïes mala=
dies, comme par exemple : 1. « Avant :e

traitement dans l'urine d'un malade, ii y
avait de l'acide urique 4."7 pour mille.
Après liemploi du Kalefiuid» l'acide uri-
que se trouvait bien diluée » (Dr Dobr-
^ansky, Varsovie). 2. Ivalefluid m'a donné
des résultats incontestables chez ies neu<=

rastt énique et ies impuissants » (Dr Va-
coubian, l'hôpital Bulgare). 8. R- A. est
un neurasthéniques,après avoir pris Ka-
lefluidil dit : « Je suis rajeuni de 20 ans

et je suis de nouveau un t omme (Dr
Osganian-, Sakiz-Agatche. 4 M. E. aném'e
tp^foïî^e était alité 21|2 mois et devenu
'совкое un squelette. Après Kalefluid il
* 'guéri et gagnait 5 kilos dans 24 jours
(Dr M. Cohen Haskeuy).
Kaleiluid D. Kalenitchenko
î'exlrait des glandes séminales) récom
pensé par 4 gr, prix, 4 gr. méd d'or est
on vente dans les pharmacies et à nos d >
pôts : 1) Rue de Brousse 23 appart. 2
Constantinople. 2) Alexandiie, Rue Ar i
noff N0 6.
Gratuitement la brochure détaill e

Prix réduit 185 p. fiac,

AMIDON COLMAN
L'amidon qui donne rneïiîeur

brillant au Linge

Service du Bosphore
HAUTE COMMISSION DES VENTES

Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977

N0 189 Adjudication définitive sous psi fermé
du lundi 19 Septembre 1921

A la fabrique de Zeïim-Bournou : 5.000 kilos de papier à im-

primer.
En face du local du Ce rr.mandement, à Anadolou-Kavak : 1

aïque à 4 paires de rames, (longueur 7 mètres 40, largeur 1,60
ÎJet profondeur 0,50).

A la fabrique de Beïeos : 6.105 peaux de moutons, 1,286 peaux
d'agneaux, 52 peaux de chèvres «tift:k», 7 peaux de chèvres, 15

peaux cT«oghlak». Ces peaux sont utilisées pour kalpaks, fourrures
t manteaux (gôdjouklôuk).

Au dépôt de constructions d'Oun-Capan : 1882 serrures pour
| tiroirs avec clefs, 346 caisses de «Karandjas», 306 verrous pour
portes de diverses dimensions, 325 petits verrons pour armoires,
3 .981 bouches de clef. 940 divers clefs pour cadenas,7.422 crochets
11 fonte pour fenêtres, 146 kilos de fer blanc jaune (eD iame>).
Au dépôt de Su 1.ejmanié:14 barils galvanisés dont 1 de 400 kilos

et les autres de 250 à 300 kilos,5 barils non galvanisés de 25 kilos.
1 machine à écrire en français, 20 poêles à pétrole, en partie neuf
et en partie magés, 2 couvertures en toile cirée dont 1 de 9 mètres
A longueur et 5 mètres de largeur et l 'autre de 9 mètres de longueur
et de 2 mètres 50 de largeur.

anik c.afiu â-hiSsab ciHl tp.tfib

ШШ
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D'ASSURANCES INCENDIE-MARITIME

'â l ï iiJ йа il9

THE PALATINE MUÉ P Iм
AGENTS GENEВAUX •

WALTER SEAGER & Go Ltd
Galata Tchinili Rihtim ïlau 4me étage

TELEPHONE PÉRA 381

âM L' p
u N С £t L

Aux: Nouveaux Etablissements

N. KARAKACH & SÔCRAÏE {-oapsur diplômé de Paris)
Denr?ndez=Ie toujours

Dépôt Généra : J, & J. COLMAN Lld |
Constantinople Agency, Ummboul |

Sanassar Пап |

MESDAMES
Le Rinceur Roussel
est une merveilleuse
invention pour la
santé intime de la
femme ; il supprime
l'emploi de bocks,
seringues, douches
etc.

Demandez la notice gratuite qu
vous dira combien cet injecteur est |
simple et commode.

Seul Dépôt Succursale
de la Maison de Paris

Péra Place du Tunnel, N0 10 fl
Entrée par la rue Ziimbnl Ц

ATTENTION ! ! !
Avec de grands sacrifices •

ont est parvenu à faire la
meilleure façon à raison de

' *
chez le Md
Tailleur au

Raffiné dont la coupe mo-

derne est si reconnue.
Appt. Damadian au 1er et.

au coin d'Asmali Mesdjid, Gd'Puc de Péra.

Depuis Liqs.
costumes prêts

Costumes sur me-
sure depuis Liqs.

itamb.Place du pouf Nop6. Salon> d Exposi'io' Nos 1,2,3 ,7,9'fél. St. 90 6

ЯШШШЯШШЯЁВ»

E. G. PAUER & G
IE

Siège CeotiMle: GENES
SUCCURSALES: Milan, Nupies, Tricste, Fiante, Prague, Vienne)

Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Stmjrne, Samsoun.
DIRECTION GENERALE TOUR L'ORIENT

Erze.oum Han, Stamboul Téléphone: Stamboul 1175.

Représentants exclusifs des :

J. ARON & Со INC. (New-York)
Exportation de TOUS les produits américains

Unione Stearinerie Lanza GÊNES Les plus grandes fabriques
de bougies et savons

J. Pradon et Cie. MARSEILLE Coloniaux, sucres, riz e
tous les produits français.

Santos Amaral Lida LISBONNE I a bien renommée fabrique
de sardines et conserves alimentaires.

Fabriche Galet line de TURIN Les fameux chocolats (a Stel-
one » biscuits et cacao etc., etc.
Avant déplacer vos ordres pour n'importe quel article téléphonez à St 117

PARTOUTDEMANDEZ

TA L Ш О П E
LE

Chocolat
« Le meilleur

au lait
» Le plus riche en Beurre et Lait

Représentant général; MARIO BIGLIOCCA.
épôtset Bureau : Moumhané Nom eo Han, 81,Galata. Téléphone P.2970

Service des Vendredis êt ditnaïichcs
DESCENTE

б 30 de tchen beil couz bech
6 15 de yenim rress buya ther yenik

sten b -ya r-his» beb arna orta bech
G 15 de beic p-bag tclnb canl a-hissar

csnd
7 45 de couz scut
7 de yénim mess buyu Lher yenik

sten émir boya r-hissar beb arna

8 15 de couz.

7 40 de yénik béic p-bagl tchib car.i
a-hissar cand vani tchen beil

S 45 de couz scut
7 4o de a r-eav yénim mess buyu kiret

ther yenik
"

8 45 de arna scut
8 45 de yénik beic p-bagt tchib canl

a hissar cand vani tchen beil couz
9 15 de seul bech
10 de scut
10 15 de couz scut bech
8 45 de yénim mess buyu ther yénik

sten émir boya r-hissar beb bech
11 30 scut
10 £0 de yénim mess buyu beich yénik

émir canl a-hissar cand arna tchen
beil couz (suppr. les vendredis).

12 40 ne scut couz bech
11 45 de yénim mess buyu ther beic

p-bagt ichib canl a-hiss cand arna

tchen beil couz (les vendredis un

quart d'heure plus tard).
1 de scut bech
12 45 de beic yénik sten boya r-hiss beb

arna orta bech (suppr les dim.)
12 45 de yénim buyu ther beic yénik sten |

boya r-hissar beb arna tchen beil
(supp. vend.)

20 de scut
20 de scut

4 30 de bech scut
2 25 de couz beil tchen arna о and
5 20 de scut couz

4 l0 de yénim buyu ther beic yénik sten
boya r-hiss beb arna orta bech
(supp. les vend.)

4 45 de beic p-bagt tchib canl a-hiss
cand arna tchen beil

5 45 de bech sent
G 35 de scut couz

7 de bech scut

5 40 de a-r-cav yénim mess buyu kiretch
ther yénik boya (ies vendredis un

quart d'heure plus tôt et touchera
beic sten émir r-hissar beb arna
orta bech)

6 45 de beic p bagt tchib canl a hiss
arn

7 15 de boya cand vanik tchen beil
couz scut

6 35 de mess buyu ther yénik sten émir
r-hiss beb arna orta bech (supp.
les vend.)

8 15 de bech seul
8 30 de scut bech
7 de yénim mess buyu iher beic

p bagl tchib canl a-hissar cand
arna (supp. les vend )

8 35 de arna tchen beil couz scut (sup.
les vendr.)

7 45 de yénim mess buyu ther bei
yénik boya

7 20 de yénim mess buyu ther beia
yenik boya a-hissar beb arna ortc
bech (supp. les vendr.)

MONTÉE
7 20 p couz scut
7 35 de bech p scut
7 50 P couz beil tchen arna

8 20 p couz scut '4 '

8 3o p arna cand a-hissar canl tchib
p-bagt beic buyu mess yénim (les
vendr. de beic jusqu'à yénik)

9 15 de scut p bech
9 15 p yénik ther buyu mess yénim

(supp. les vendr.)
9 20 P scut
9 30 p bech orta arna beb r-hiss boya

émir sten yenik p-bagt tlier kiret
buyu mess yénim

9 35 p bech scut couz
10 25 de couz p bech
10 50 p bech arna a-hissar boya yénik

beic ther buyu mess yénim (supp.
les vendr.)

11 p scut
10 65 de scut p bech
11 p bech couz beil tchen arna cand

a hiss canl tchib yenik
11 55 de scut p bech
12 p bech orta arna beb r-hissar boya

sten yénik p-bagt beic ther buyu
mess yénim r-a-cav.

12 30 p scut"
I 20 de scut p bach
1 30 P bech arna a-hissar boya yenik

beic ther buyu mess yénim (supp.
les vendr.)

1 50 de bech p scut
2 p scut couz beil tchen arna cand
2 45 de scut p. bech

p bech arna cand a-hiss canl yénik
p-bagt beic ther buyu mess yénim

p scut

p seût
5 p scut couz

g p hSyl tchen vani cand a-hissar
câiil tchib p-bagt beic

5 15 p beb r-hiss boya émir sten yenik
timr kiretc buyu mess yénim

5 15 p. scut bec
6 10 p bech orta arna beb r-hiss boya

cand
G 15 p scut couz
6 30 p scut
G 40 p boya sten yenik lher buyu mess

yenim
6 45 p bech beil tchen Vani Cand a-îlisC

canl tchib p-bagt béic mess r a-cav

7 30 p scut couz beil tchen arna (les
vendr jusqu'à ccuz)

8 15 p bech^rta arna beb r-hiss boya j 3 2o 4 20 5 20 5 2o G

émir s'en yénik ther buyu mesa <•»
lgMlMt!

y L II 1 il 1 ~ —

ê 45 p v£

p-bagt btie
7 — p scut couz beil tchen
t Ш P Саг 1 sten yénik ther buyu mess

yèïiim ■ ;

7 15 n scut couz bei tch.eS
8 — b scut bech
8 — p orta arna beb r hissar émir sten

yen к beic
8 15 p bech boya yenik ther buyu me&g

yênifti . ,.

8 20 p bech vanik cand a hissftr e ni
tchib p bagt beic

S 30 P sCut couz beil tchen

Ligne dé seMMrMPant
De Scutari au Pont :

6-45 7 25 8 — 8 30 9 — 9 30 10 30 il 45
6-15 6-35 7 10

8 80 P bech beil tchen vani cand a-hisê
canl tchib p bagt beic.

45 p scut couz

HORAIRE ORDINAIRE
DESCENTE

W M-
6 30 de couz. scut
6 15 de beic p-bagt tchib canl a-hissar

cand van

7 — de tchen beil couz scut
G 15 de y-mahaié mess bnvu-déré ther

yénik sten boyadj
6 55 de émirg boyad r-hissar bebek

arnaout ortak bech
7 20 de van tchen beil cous scut
7 15 de yénim méss buyd kiretch lher

yénik
7 30 de beic p-bagt yénik sten émir

boya r-hissar beb arna orta bech
de couz scut

7 30 de yénik beiep-baght
a-hissar cand

8 20 de van tchen beil
8 45 de couz

9 — de scut
7 4o de a-r-cav yénim mess buyuk ther

yenik
9 15 de couz

9 30 de scut
8 40 de yénik beic p-bagtché tchiu

canl a-hissar cand vanik
9 50 de vanik tchen beil couz
T0 15 de couz bec scut
9 — de yénim rcess buyuk ther yenik

sten boya.
9 — de cand a-hissar canl tchib yénik

émirg r hissar bel) arna orta bech
11 45 de yeni mess buyu ther beic

p-ba"gt yén canl a-hissar cand
arna tchen beil

12 25 de tchib yenik sten boya r-hissar
beb arna orta bech

1 — de couz scut
2 25 de couz beil tchen arna a-hissar

canl
3 — ae a-r-cav yenim mess buyu kiretch

ther beic yeni sten boya r-hissar
beb arna orta bech

2 52 de beb r-hissar 1 oya sten yenik
beic p-bagtch tchi') canl a-hissar
cand arna tchen beil couz scut

5 2j de couz beil tchen vanik
G 05 de scut couz

G 23 de orta beil tchen vanik
6 — de yénim mess buyu ther beic

yénik sten émir r-hissar beb
5 35 de r-hissar boya émir sien yénik

beic p-bag tchib canl a-hissar
cand

7 15 de ssut couz beil tchen

MONTÉE

1 lH 45 8 20 8-Й5 8-50 9 20 9 35 ii.~
i'2.30 â — 3.— 4-— 5-— 5 43 6.18 8 30
7.— 7.15 7-45 8-— 8 30-

Ligne de Scutari -eéchiktache
De Scutari à Béchiktàche :

7.40 8 15 8 l0 0 35 9 30 12-15 210 3-30
4.40 5 30 6-15 G 50 7 10 8.:ip
De Béch ktache à SciRari t

8 9 35 10 25 10-50 11-45 t 55 3 1 5
7 8-30

ligne dë P@îit-Harp.m-Saladjak
6 10 p Нагрш Saladj ik
5 30 p Harem Saladj »k Scut iri

Ligne des lies des Princes
Horaire remanié en vigueur

à partir 16 juin
Départs dès îles

6 30 Prinkipo, llalk, Àntigoni, Proti.
T 30 Prinkipo, llalki, Antigoni, Prdti.
7 30 Haliti, Prinkipo (T h. 45), Maltépé,

Djadi-Bostan.
8 30 Caital, Pritkipo (9 h ), Halki, An-

tlgoni, Pioti.
10 30 Prinkipo. Halki, Antigoni, Proth
4 Cart I, Prinkipo (4 h 3|)), Halki»

Antiguni, Protiet C tddveuy.
6 P hikipo, Halki, Antigoni, Proti ci

Cadikeuy.
Départs du pont

8 30 Djadi-Bostan, Pioti, Antigoni,
llalki, Prinkipo.

9 45 Cadikeuy, Proti, Anti fc <ni, Hâlki,
Prinkipo et Gartal.

3 30 Proti, Antigoni, llalki, Prinkipo.
5 30 Djadi-Bostan, Maltépé, Halk', Prin*

kipo.
5 45 Proti, Antigoni, llalki, Prinkipo et

Cartal.
7 Proti, Artigoni, llalki, Priekipo.
8 Proti, Antigoni, Halki, Prinkipo.

1.. I ■ иимидаячч^ аШИМи»1Д,)ЧО.-|Ч «И1 n—lllyg

I)r RATCIIKOW8KI

Ancien élève de l'Hôpital Saint-Louis de Paris
Traitement de la blennoragie. syphilis
par des nouveaux produits français.

Maladies de peau et du cuir chevelu.
Péra, Rue Chichli, 29 près de la rue Misk

de 5 8,—pour les dames 1-2

7 15 p scut bech
7 45 p couz scut
7 45 p vanik tchen beil
8 — p bec couz beil tchen aroa cand

a-hissar canl tchib yenik
8 25 p scut bech couz

9 — p bech orta arna beb r-hissar émir
sten yénik p-bagt beic ther kiretch
buyu mess yénim

9 05 p vanik tchen beyl couz
9 20 P bech scut
9 55 p couz bech scut
11 — P bech couz beillchen arna cand

a-hissar canl tchib yenik
12 — p bech orta arna beb r-hissar boya

sten yenik tchib beic ther buyu
mess yénim r-a-cav

12 30 p couz scut
2 — p scut couz beil tchen arna r-hiss

cand
2 15 p bech orta beb r-hissar boya sten

tchib yénik
3 — p cand a-hissar canl p-bagt beic

ther buyu mess yeni
4 50 p arna beb r-hissar boya émir sten

yénik beic
5 -^beeh couz beil tchen vanik
5 20 p cand a-hisear canl tchib sten

p-bagh beic yenik
5 30 p yenik ther buyu mess yénim
5 45 p scut couz
6 — p bech orta beil tchen vanik
6 15 p boya sten yénik ther kiretch

buyu mess yénim r-a-cav.

6 30 p bech arna beb r hissar boya
émir

Vente aux enchères
Demain lundi 19 Sept.,à 2 h.p.m. 112

sacs sncre avarié d'un incendie se trou-

vant dans la mahone N0 149 à Ëmia
Onou bkelessi seront mis en vente ao£

enchères. Ceux qui s'intéressent sont priés
de s'y trouver.

Banque Hollandaise pour la
Méditerranée

Capital: Fl. 25.100,000 dont entièremem
versé: Fl. 5.1QQ.00Q

Siège Social : Amsterdam>
Succursales ï Barcelone-ConsiaUf
tinople-Gênes.

Fondation de : Rotterdamsche
Rankvere inginge (Capital et Ré»
serves :Fl. 110,000,000.

Hdlandsche Bank Voor Zuid-Ame*
rika (Capital et Réserves : FL

30,000,000.
Lu Succursale

de Constantiuop ^
Galata, Rue Voîvoda N0 10*

TÉL. PÉRA 21292
Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE

FEUILLETON DU «BOSPHORE»

Venezianina
NOUVELLE

de .

GUIDO MANACORDA

traduite de l'italien

par

Mme ISKOUI MINASSE

Un jour, il lui avait dit :

—Ecoute, je survole la ville aujourd'hui.
Je passerai an ras du toit de ton logis.
Tiens-toi devant la fenêtre, je te saluerai
en agitant mon mouchoir !

A l'heure convenue, l'aéroplane, en ef-

fet, passa en grondant à quelques mètres

au-dessus du toit. Silviettaen fut presque

épouvantée, recula, pourtant pas avant

d'avoir cueilli au vol le salut de son ami.

Le soir, par la ville déserte, courut le brôft
d'un accident d'avion. L'aéroplane, à l'at-
terrissage, s'était brisé, et l'amoureux

vait péri, écrasé sous le moteur, parmi
! s débris. Il avait vingt-six ans.

Silvietta parlait d'une voix claire, tran-
f aille, sans affectation et sans larmes,

lais elle se transfigurait, avec sur son vi-
s âge des expressions de petite Madone

transpercée.Né délicat, l'enfant, va*s cette

( poque, avait commencé à dépérir et ne
s'était plus remis. Il s'était consumé

( omrae un cierge devant la Madone, était
mort subitement le lendemain du jour où
le médecin avait noté une certaine amé-

iioration dans son état. Allez donc croire

aux médecins !

Silvietta se leva, passa dans la chambre

voisine afin de chercher la photo du bébé.

Par l'entrebâillement de la porte, je vis un

petit lit tout blanc de pensionnsre avec,
ни chevet, une reproduc ion de la Madone

de Sassoferrato que surmontait un ra-

meau d'olivier. Sa main trembla en me

tendant le portrait. Ses yeux étaient

comme entourés d'un cercle de feu. Elle
ne pleurait pas pourtant.

On frappa.
— .Avanti.
— Ce fut sa sœur, la femme du droguis-

te, grasse, débordante de santé mais jeune
encore et fraîche, qui entra. Elle avait

desyeux noirs très vifs, les yeux de Si!-

vietta, moins profonds cependant. Elle

aussi portait le châle à franges,et dans sa

oh velure très noire, dos peignes ornés

sion ennemie sur Padoue, et à cette au-

tre qui— à ma rentrée du front en congé ! les-là
de quelques jours—n'avait su m'accueillir

Ne me prenez pas pour une de cel-

de strass. Aux poignets elle avait des bra- que par le feu précipité de ses r rou'ants:
ceiets-chaîne d'or massif, des brillants — Quand donc aurez vous fini avec
aux doigts. cette guerre ? Je vous trouve insuppor-
Nous n'eûmes pas besoin de présen- tables, vous tous qui revenez du front !

tation. Au bout de quelques instants, nous A

étions d'excedents amis. Silvietta se re-

prit v rire. Ses vingt-quatre ans triom-

phaient des souvenirs.
— N'avez-vous point peur des aéropla-

nés ?
— Pas du tout. Lorsqu'il en vient, nous

descendons au rez-de-chaussée, avec les

voisins. C'est amusant, il y en a qui comp-
tent les « couds » : un, deux, trois... Pour-
tant l'on ne se'sépare jamais sans un de

profondis pour l'âme des malheureux qui

Au printemps de 1918, j'eus plusieurs
fois l'occasion de retourner à Venise. Au
cours des rares instants que je passai
avec Silvietta, elle me donna toujours des

preuves de sa bonté humble de ménâ-

gère. Elle secouait ma pelisse, raffermis-
sait mes rubans, époussetait mon veston,
repassait, mes cravates. Un jour, comme

je lui racontais n'avoir pas réussi à trou-
ver une bouchée de pain par tout Venise
elle courut à sa huche, en retira un moi-ont pu être tués... 1

- Et vous ne рэпэег pas que les Au-
ceau tout frais et m'obligea à le garder.

trichiens pourraient venir? j
Cette fois, elles me répondirent en môme

temps :

— N0 i vegniran !
Je songeai, non sans une sensation de- ;

Jamais pain ne me sembla plus savoureux.
Cependant c'était toujours elle qui me di-

t sait au moment des adieux.

I — Grazie, signor.
Merci de quoi ? car je n'avais jamais

dégoût, à cette amie—une daine de la réussi à lui faire accepter quoi que ce

noblesse— que j'avais vue se tordre dans g°i t - 9° j°u r que j'essayai de lui offrir

des convulsions, rieu qu'à entendre son unfi boite de bonbons, elle la repoussa
mari lire le compte rendu'd'une incur- en rougissant ;

Peu s'en fallut que je ne rougisse à

mon tour.

Vers la fin d'avril, je fu^ envoyé au

front,à la tète d'un peloton tchèque. J'eus
vraiment une sensation dp délivrance.
Au quartier-général, où je me trouvais

depuis trois mois, je me sentais pourrir.
La veille je passai chez Silvietta et lui en-

nonçai la nouvelle. Elle m'écouta, sé-

rieuse, pâlit. Comme j'étais extraordinai-
rement gai, je m'étonnai, m'irritai près-
que de ce qu'elle ne sût ou ne voulût

point entretenir, accroître en moi cette

gaité. Au départ, rapidement elle sembla
chercher des yeux, par la chambre nue.

Elle pensait sans doute â un de ces pe-
tits souvenirs que le soldat porte sur lui
en guise d'amulette et qui. au coeur du
danger, lui donne l'impression d'une loin-
taine protection smnaturelle. Ne réussis-
sant pas à trouver,elle rougit, puis brus-
quement, el'e saisit mes mains, ren-

versa sa belle tête de petite Madone bles-
sèe et m'offrit sa bouche fraîche et rouge
comme une pèche d'automne. Ses cheveux
s'étaient d noués à flots...

Ma pauvre petite Silvietta !

à suivre

ATHIN AIKi
Cie Aaonymed'Assu r ance

au Pirée
Assurances contre les risques
d'Incendie et contre les risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Constantinople :

Etienne Ziealiotti et Fils
Minerva Han N0 31, 32, 36.

Téléphone Péra 917

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

(Offres et Demandes|
Occasion exceptionnelle,
Ortakeuy, sur la route du tramway,

deux grandes maisons en pierre, avec jar-
àin, eau douce, vue de la mer, du 1er

i étage. S'adresser, Buyuk Tunnel II n,
N08 Tél. Péra 721.

A louer pour
l'im-

chambres spacieuses
bureaux au-dessus de

meuble du journal Bosphore s'adresser
à l'Administration du journal.

connaissant le français, cher-
che place. S'adresser au bo-

rëau du journal aux initiales V. R.
Dactylo

Gérant Dîémil Siouffh avocat


